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0 ^...Hlle, dauft I» Mllft du
g upèlnrinagn français pré* 

L vicomte de Dama» et le 
VhfarJ, dei AugueUn» de- l’Aa-

Pt , îl Hatui**W eit arrivée dans
■ffüïnidial demi, a.iivied un 

rtK « ni brillant cortège, et a 
M i once sur -on trône, autour 
,U/aint feinii «• rangef le» «ar* 

Uf ‘si.com, Chigi, de Pelions, 
if j'Avai’ZO, lecra, Borro 

1 p « lîdocbow-ki. IMl^rint, 
[r *, lusleuri évôque» pâ»'tnl<• '» No/valle-

ï,„ ÜuUami» d. b.u»u*-
,1, Allan •» un (trand nmnlm, 

m'J,. ,i ü«- cam.riufa. M 1» »>■ 
J* J, Dama* «Vit »lur. aM«o, hè

TièsSainl-BèrP,
Raine a pour non» des » traits ir 
nZ Wur I» huluem* fou 
,î, ... pèladaaaa nanou.l
IJ la tomb.l» d«. apdlrea el r. 

a,ar aiuunr If» «.KOiirige-
g.iiis de UOT* Bouffe.

Ut obstacles se prenaient . oui 
. ; celte an.»*» eur U0«*

, „o,i> avi'M» l'*1" à reprendre nos 
jjtliii » tt à moiilr- i * Voir* Su,, 

nue ses enfants o.»l a ..nui Je 
leur p*.». d» réchantDr leur 

, rmiu," de *on roaur el d é- 
|,„r» ceevic ion. au tt.mbeau 

)tà doctm.e.
. AU veille du XXV- annivertaire 

l’immarulôe Conception, il eit 
)UÏ pour des chréâ-ns d affirmer 
.“ fo, su lieu m^n.e i u fut promu1* 
;e ce grand dopme ntlm . \< h • t 
udir leurs prières au* trier»- de 

*|)*ritiût» el dUinour qui du -el.» Je
»U4

JixiH de -•» mission, de 
à l imite lo.iui.ie ou- les 

réalls-r le* dei-

cite monteiii ver- le trône de la
<r« de D eu. .
, Marie linifliculée e-t la reu» de 
France comme Klle e-t la reine de

jUie. Nous U iiipplio.il de rendre 
otr« pairie
.in**ier
uiules égarés, de
ii» sublimes Je noire muitre lufeil-
Me el de garder à l’ICglise et à se» 
„:ini» Mur I)jeteur el leur Père.
,T„is sont les up u, Très-Saint 
ere .nie nous depo-on- huiuble- 
JH/It’ 1,11 J.ieds de Votre Sainteté. 
u'elle daigne les accueillir comme 
* lé uoig.Mg-i* de rœur- aum »ou* 

m que dévoués. Q i elle daigne 
ou» fortifier d-ms nos UiUes par sa 
uii-aille bénédiction. (Ju ello élan- 
«celte béuediolioii salutaire sur nos 
«mille- el plus encore sur notre pays, 
t qu’elle >oii bien assurée que les fils 
« la France sont encore et serons 
ujou.s le* fit- dôvoues de I cglise 
du l’ap- •
Ls lecture de celle adresse termi- 

és, M le vicomte île Oamas, le R P. 
Vard et l»*s autres membres du co­
ïté des pèlerinages ont gravi Us 
lires du trône tour baiser le pied

• >« S mile le, et déposer entre ses 
ait), l oti- ande générale des pèlerins.
* Saint-Père s’est ensuite levé, et, 
près avoir promené un long regard 
*• iilisfaetioii sur lout*» l'assemblée,
prononce en français, d’une von 

lain; rl vibrante, el av»*c une aisance 
t un accrut qui ont rempli tout sou 
idttoire d’admiration, un reiuar 

quille discours, que nous avons pu 
Recueillir dans presque toute son in- 
Itgrilé

F.W iVti* un vif plaisir que Nous cens qui

voyqm aujourd'hui devant Noire 
trôu# les ttls de la généreuse nation 
fraeçaise, do it les gloires et les souf­
frant ea ont toujour- été étroiieuaeiit 
unies à celles de l'Kgiise el du failli* 
â at romain Nous vous remercions, 
chers enfant-, du fund de Notre cœur, 
des -cilti(lient- que vous veuez de 
Non* expiiui-r. Ces sentiments de 
respect, de dévotion, d'méb -niable 
Adélie à is Ch tire de Pierre et à No­
tre bumble persoiiue, correspondent 
pleinement A la paternelle bienveil­
lance que Non- réséquions pour vous 
et qui n'est, Nous Nous plaisons é le 
cor-t-ler, qu'un juste prix du zèle et 
de l'activité que vous ne cr-sez 1e 
consacrer à la cam* de Dieu, qui 
vo.ia ramènent pour la huitième fois 
à Home et qui sont dignes de tous eio- 
ge. Uni, ils -ont, sans nul doute, di­
gnes de tout éloge, car votre fêle et 
votre act!vtté se mauife-leiit à côté 
d’une obéissance et d’uue soumission 
la plus absolue à l'autorité dei'Uglise 
da|is Ce siècle où le souille de (’insu­
bordination à toute autorité a pro­
duit tant de victimes el de ruines 
< ans le monde, eu multipliant les 
malheurs de la société 

s Votre activité et votre zèle sont, en 
outre, vraiment sanitaires, car ils 
constituent une véritable victoire sur 

il'depitl d'ludilTereuce el d’égoïsme à 
fM'l'1 epO'j'ie qui n’ell est que hop 
pdu.-è.ic iiilestée. Ce zèle d ve.ie 
aotivitô soûl aussi vraiment exem­
plaire.*, car ils réveillent les esprits 
et font revivre au sein de la catholi­
cité des action- luiniueusrs de cou­
rage chrétieu et d’iuviiir.iblo fermeté 
qui dan- tous les siècles ont rempli 
d'honneur et de gloire l'histoire de 
l’Kgiise. Aussi est-ce avec une inii- 
r.h:** » oiir-olation que Nous voyo m la 
vigueur avec laquelle la vie vijtiiueul 
catholique -e maintient et -e dève 
loppe en France, malgré les sérieux 
ob-tacles et le- contradictions quelle 
-ail vaincre, car elle sait les affronter 
avec fernielô au nom Je son Dieu, le 
Dieu des causes bienfaisantes el des 
Milite- victoire-. En »*ll-t, c’est la 
purele de sa foi qui mull p ie l abon­
dance el la fécondité de ses bonnes 
ituvrei. Non-eu trouvous constam­
ment un témoignage solennel et vi 
vaut dans la générosité avec laquelle 
ia charité française court au devant 
de toute misère et dftn- l'mtrépi titê 
merveilleuse qui vous donne la force 
de combattre pour les droits do Christ 
«t de son Eglise sans aucune crainte
ui respeii humain..

Nous éprouvons une vive joie a 
vous le dire sans réticence, car Nous 
fondons sur cm vertus et ces mérites 
les plus belle» et les plus douces es . 
pérauCM pour l'avenir de vutre illustre l 
natiou. Souvent, Nous non* disions 
à Nous môme : Non, le bon Dieu 
n’abandonnera pas un peuple qm ne 
lasso pas de donner au moude des lé 
inoigusg-s si éclatants de fidélité à 
Dieu et è l'Eglise et de son amour; 
fi tal envers le Vicaire du divin Ré- , 
deuiplêur. Voilà pourquoi, mes cheis 
enfants, il importe, pour le bien de; 
votre pallie et aussi de la Religion, 
que vous commuiez à professer hau 
trnienl et hardiment votre foi et 
votre union avec le Saint-S ègo apos 
lolique, foi et union qui ont valu |adts 
à la France le litre glorieux de Fille 
aînée de l’Eglise. Ce titre glorieux, 
vous ne le partirez jamais, et pour* 
que vous la portiez toujour*, rendez- 
vous digues des tr6»ors de là gtâce 
dont le Seigneur eal prodigue envers 

coiubalMil en faveur de la

justice et de U vérité. D'allleur», 
plus les temps-ont terribles, p'uh il 
importe de -'abriter sous i’A'Cbe- 
damte du salut de l'humanité et d'y 
chercher un r* fige puni éviter l'u 
rage qui gronde et la teui^ôte qui 
meuace.

u Soyez certains q i’amsi vo ie «au 
verez votre patrie des daugen. qui la 
ineuaceul et qu«* vous y amè i^rez 
l'ordre, la paix et la prospérité que 
Nous voue souhaitons et que Nous 
implorons aux pieds de No r» Divin 
Maître. Et afin que vois piiisibz 
mériter de plu- eu plus c^s bienfait-, 
recevez, No- cbers enfant*, la B ;ué- 
dictiou Apostolique que No i- vous 
donnons du fond de Notre rue ir. Cette 
Bénédiction, N >us l'éieudo is ao et 
illustre épiscopat de France qui, dans 
toutes les occasions, ue cesse de Nous 
offrir de- témoignage- attendsi-sants 
de son fidèle amour. Nous la trails 
mettons aussi à vo* famille* et à toute 
la France calbolique, el No i- -ou 
ballons qu'elle vous suive et vous 
protège sur la terré, èt vous serve de 
gage de ta félécité éternelle dans le 
Ciel. Beuedicùo Domini, etc. •

Le Saint-Père a ensuite admis cba 
que pèlerin an baisement du pied et 
de la main, leur adressant à tons le» 
paroles le- plu» gracieuses et les plus 
aimables. Il était prè* de deux heures 
et demie quanISi Sainteté a'e»l re 
tirée dans ses aj p t ment*.

Mercredi *oir, le Salnt-Pere a reçu, 
en audience particulière, M. D.iuiel 
Thomas Murphy, un des plus riches 
et"des plus zélés calholiques de la Ci- 
lilorme M. Murphy était accom­
pagné de sa nombreuse famille, et Sa 
Sainteté, avant de la congédier, a 
voulu lui doum-r un é datant et gt a- 
cieux témoigna ; * le sou e-tnn * et de 
sa gratitude pool les nibv**ntioiis gé­
néreuses qu’il fo irui. 4 toutes I* - 
œlivres de cbaiité. Elle a donc pris 
par la mail) la plus jeune ü le de M 
Murphy et lui a remis, pour le- don 
uer à sou père, le bref »*t le- nisigu « 
de «rand’eroix de Siinl-C'êgoire.

On s'imagine aisément la joie, l’é­
motion et la reconnaissance de M 
Murphy et de tonte sa famille.

l)eumt par uns ppoce4Siou -nlenu Ile 
autour de l'église des retiqm'H des 
Haims Auôlres Jacques et Philippe 
La mo. h* le It procession était ou­
vert • par les membres, de la Su ie*.é 
des intérêts catholiques d* la pt 
roi*se ; venaient ensuite les religieux 
couvontu-l* qui di-isurvent l’egii-e, 
tous le* curé* 11 Rum-*, lj- elèv»s lu 
co'li-ge ainén sin, une «oixamauie le 
piô es en i bamb >, pus les ôvê 
que#

Les sainte- relique- étaiuit pni-l 
ter» par quatre p.être-, tandis que | 
quair t é.èq i»*s tenaient les u d ms 
L-* Jais étui-ou'euu par -e i » patu 
riens de la paroi—). Le cardinal di 
Fielro eu habits ponlitlcaux el mitre 
hii |Ate,suivi de leurs Eminences le» 
cardinaux Howard, Meriel et Ptrroc 
cbi revêtus Je la pourpre, f r uait la 
march* t»c l imposant coitèqe La 
céremouie ne pouvait è.ro ni ol”- 
grau luise, ni plus touch inte, et rap­
pela.t par *» m ignlficsuce et sa in *- 
je-dé les billes fêles d’avant l'iuta ion 
piémoutaise.

L*s fu é ailles du savant -M du r« 
greiié cardinal Moricbiui ont eu beu 
mer re 11, J a i* l’ég'ine de S »u Spirito 
lu Sas»ii, dV*c la solennité acco »• 
turn )e. Mgr do Nm k re a p mnflu 
el l’.ihaou'e a *lé lTUM»e p,t S K le 
cardinal di Ih-tio. Oi lemaquull 
d i i- l'i-si '.a io.* i •* dA:>- i t’io 
d.u è*--s J leai, Itilugm •' d'Al• 
bauo que l’illustre défunt avait suc 
cesHivemeut occupés.

Aux neuf cardinaux déjà connu* 
qui seront préconisés dans le procb t.n 
Consistoire, il faut maintenant eu 
a|outor un dixième. C’est Mgr Fer­
reira de* Saucios Silva, evôque d O 
porto en Portug il.

Apre* I deo.tri d (i»nb 1J> pour 
Albauo, les chefs de la maçonnerie 
italienne ont tenu ici n cong è» 
pour faire suite aux délibération, le 
l’assemblée républicaine. Le mu i» 
1ère liaii»-t>, effrayé d’une uilerpeÜa 
uou ijue voulait lui a1r'-***r le dé­
puté Boughi, a refusé l’.iflich g* 1u 
manifeste de Garibaldi, aorè* avoir 
oermis à ions ls* jouruau* de le p i-

M

MTI’KKX PAIthHIHIlll
Hans, Il u»«i.

l'irari, ministre de l’agricn tu-
re et du « omiu iree, est arrivé à Mvr- 
s.iLe hier, repmdant avec einpresse- 
uit.iii à l’invita ion de la municipalité 
r< die île de cutie ville. iTest eu g rail* 
de po upa que le ministre a été reçu 
L*s autor tés civiles «t miluair»»* sont 
allées l'attendre à la gare. Le vice- 
amiral (''oie, commandant en chef 
de l us adre d evolutioi, a procuré 
au* h ib tant, le spectacle d un brail­
le ha» .le combat d > mut. A ijour- 
d’boi, dimao» be, U chambre de coin 
m r.: jo i e a à huit heures du -oir, 
da .» la salle d.-s fête* du paUi- de la 
Bonis , un grail dîner mi l’honneur 
du mtiiiNtr . M Tirard roiionoera 
un d s’o ir*, r ir en temps de Kepn- 
bli<j ie c’tM' i'»uj >ur* inter ptcula que 
se liai "lit le.* questions serieili»?»

I Le* S n*»e* établis a Marsuile ont 
l’inteuuou le presenter une adresse 
d» fôliciti ion* a M l .rard, q il es! 
l’ongtue g*n»voi«-i el a passé en 
Sul»)* une pa'tie de sa | • messe 

Une remarque à ce prop i-: le ca 
bnelaciu ji o up'.e leux autres hom­
me- d’orr'gnie etrmgcre : l’nu *.sl 
étfalfiueiii né u Suisse, v est M Le 
h y*»i, m m»i i e de lu justice j 1 a lire 
est Anglai*. M. W a dd. .iglou. E ifl i, 
il u- lu f ; i • blier qu*. M Ganib t- 
ta » -t d’or. „ génoise. Si Dii ajoute 
à culte obs-rvaiio i que cinq rn nisires

grand- importance pour notre indus-1 
tria nationale. C'est à ce point qu - j 
je me place pour vous rendre combla ( 
de t'intéressante séance d ) la c imima-1 
e i ou des tarifs de douanes. M. Ma 
liue, rapporteur, a conclu au relève | 
meut d .s droits sur les filés de colon- 
I* a rencontré daus M R >uber un ad- 
v-Tsaire résolu. M. Rjuber est un 
pt'iisau déclaré du libre-échange, et 

I il joue avec les chiffres comme uu 
pr.isti ligitat»»ur. lia Diôteiidu que, 
loin de nuire au développement de 
noire commerce, le* traités en avaient 
au couiiaire favorisé /extension.

Lu rapport de M. Melme tend à 
prouver à l’inversa que l’industrie co­
tonnière a décliné eu FrailCe depuis 
I860, à rai-ou d«s conditions dan* 
lesquelles ont été fans les traites de 
commerce 1! établit que le prix de 
re vie »t de la broche eu Angleterre 
est notait emeut mfé'-iiur à celui q u 
*ii*te eu France ; qoa, par suite, ou 
u vu l'importation d-s flia étrangers 
eu France #accroître progressive­
ment, pendant que notre exportation 
diminuait daus la même proportion. 
Le rapport conclut donc à ce que les 
droits sur le» fils étrangers soient re­
levé» d’une quantité équivalente à It 
difference qui existe entre les prix d* 
revient de la France el de /Angle 
terre, de manière à compenser l’écart 
qui profile a c-cte de n ère.

M Rouh.r, po u répondre à cette 
aiguuieulaliou, a fut nu tableau de

nui neuf «ont pro’ «tant», ou a ia clef lu situation de Fin lustria cotonnière 
de bi-n de* meauivs q n émeuvent depuis I860 jusqu à ce jour, et il s’e«l

L'église des S.tmls Apôîr--*, qui 
était demeurée fermée pendant plu 
sieurs année-, vient d être rendue au 
culte après avoir ète eiiué em- nt et 
richement restaurée, giA e surtout au 
xèie apostolique de sou curé, le P- 
Honeilll, et aux généreuses offrande» 
de Notre Saint-Pè « le Pape Pie IX 
•t du prince Torloina. Les grandes 
et solennelles fê'.es q il ont e'é célé 
brée* à celte occasion ont attiré cha­
que jour une foule immense de fi 
dèlet.

La cérémonie de la proce*.*iou des 
reli jues et de D couse, ration de» au­
tels, présidée par S. Em le car­
dinal di Pietro, doyen du Sacré-Col- 
iége, a eu lieu, dimanche matin, et 
a été suivie de la grand’ine-»e et de* 
vêpres en musique, l'ui* marii a 
commencé un triduo solennel en 
l’honneur des saint* Philipp* et - 
jue», patron* de l'Eglise, dont U‘* 
précieuses reliques avaient été re 
trouvée*, »' y a quelques années, peu 
daul le* travaux d-* restauration, tan 
dis quoi) creusait l« sous-sol de l'é 
gli-e prè» du maître-autel, li y a eu 
chaque jour grand’inesse et vêprM»en 
musique ponlifièes par un cardinal, 
assisté de plusieurs é'ôqi e* de ru 
latin et orientai, et d un nombreux 
clergé.

Ces belles rôt** O it été C.Oses, hier

hi er Ce'a n’a servi qu'à irr t-r le» 
radicaux ».u* aucun avantage pour 
le gouverne rient, puisqu-* cha­
cun a pu lire tout à »o i ai»e I* pro­
clamation de Garibaldi

Depuis longtemps il est question 
dan» lf*S cercles politiques de cer­
taines velléité-, qu- nourrirait le mi- 
ni*ir- ll-.'pr-iis de jeter l’Italie dans 
une guerre ôtrangéro p.ur fair- di 
ver-iou 4 *-* embarras intérieur*. C-s 
bruit* ont pris une plus grande cou 
si stance dans ces Jerniers jours,q iaud 
on ,a appris le* ooiiibreuses -xc.ir- 
-ion* d’un diplomate Italie i à Venise, 
où il a eu de fréquent»* entrevues 
av-c le général 1/uatieff. qui n’a p-s 
Oi-e venir jusqu à Ro ne d« p-ur d- 
trop éveiller les sou|çin*.

Milgrô la décision des ch-f< repu- 
D. can*, quelques vétéran» ont voulu 

ren Ire avant-hier au J «meule 
p)ur fôier l'anniver-aire du 3ü avril 
1849.

Les républicains, eux, se sont cou 
lente», en attendant U dém lustration 
qui aura lieu pour Ciceruacchio, le 
prendre pari à des banquets et d’en- 
vuyer des léiêgrannnes â leurs chef*
»b*eiit). A l'un de ces banquet», nu 
» beaucoup remarqué .a presenc-» du 
chef de# insurge) b)snuq les Liubi- 
bratte.

1 opinion.
M Tuard seinb.e l’ailleiirs vouloir 

commencer uni* séné de voyage» dans 
|-n depa t-meu s. A s i i retour le 
Mtrs-ille il sj r*nlra à Lille. Le 
tn.ur- de <• t * >i le l’a invité à venir 
j iv-r **ir l.i i-s qucstioiis écouo- 
iuiqm*. qui iiiteresseui la région du 
Nord. Ui *e demande vraiment 
iju*-l- him nei sont no. uiiiiHlres : 
(J,1 eejuui' de viugl-quaire heures 
dm* une ville leur permet de*»e faire 
une opinion s rr de» ditli allé- q u i de 
pui* de» anue » divisent .es lu-wleur» 
espul* J» crains bleu que cette opi 
mon soit singulière!» -ni siip -rtl lel.e.

D tris tous les < as, ce ne sont pas 
ces visi’e* d'aopareil qui 
roill la situa»! i i 1- pl u ab 
ludu-trie La cv iss- elf 
r VH-r nos l'ailé" le coût ii-mc 
les m lustr.eis de la regu i i t 

; et de la Normandie fo r - il 
c- snju le* loiôa .C-» 1 *s 0 «)•*
Da’i?. la j turi.ée

efforcé 
u ’»■*'. pa*

hmê'io’ e- 

re

soir, après vépr»**, au cil tul du D

n i r** 
»t de 
riu* 

N ;r.1 
i ire 
v ve*.

d’hi-r, M. Grévy a 
reç i des délégation» u .vnere» de a 
S m - - Inferieur-*, qui lui ont été pré­
sentées par MM Diiitr-sme et du 

l Douèt. depute» 1-c* Je.egué» ont 
réuni 1e« aJr-sie» au non) de 10,000 
ouvrinr» I Kibuif el Je 8.000 ouvrier» 
Je Bulbe.:. Dan» ce» adresses, le» 
patrons et ouvriers se prononcent 
contre le» traite* le •omru-rce et il» 
réclament une elfic ice proiHciim 
.•untie li concurrence eirarigere. Le 
yre*i 1 *nt de .a République <* répondu 
p u q lel^ti-s baiiall.es b Hl.Velll tilles, 
et il a déclaré que le go i vente m-nt 
el les Coambre#s’efforceraient Je cou- 
ci inr tous les interôt*.

O n’e-t jimuis dan» les paroi-»
' d’un . hef d'E at qu’il faul aller . ber- 
cher, eu ce* mille e» spéciale», une 
solutiou ; c'est a peine si on peut 
pressentir rvl.e qui s-ia adoptee en 
lisant le» discussion# auxquelles se 
livrent le* bommes du métier

Rien que es question» soient ai* 
do-s. je cru:* levotr vous 

I t-mr avec details, c»r

i>-
M 
ra 
b *

pour

en e.itre- 
illes ont une

l’établir que cette situation 
aussi mauvaise que le pié- 

leuJ le rapporteur D'aprei M Rou- 
bnr, il faut, pour expliquer la dimi­
nution d- l'expo tu ion el l’augmen­
tation Je /import mon, considérer* 
que l’aunexion d- l Alsacnà l’Aile 1 
magne non» a fait perdre 1,700.000 
broches M Rouher dit quest lati-l 
tuatiou de noire industrie cotonnière 
avait été aus-i précaire que le pre 
tend M Mèlme, la pelle Je l’Alsace 
se fût traduite u<r J-s différence 
bien plus con'iderab es d noir» ptt* 
judice.

En .:•» pu oncer ie I écart q ii ex 
it-t» oit re le prix Je reweni de la 

* i France el en Angleterre, 
lier a conteste le* chitlins do 

. I prôten 1 que l’écart est 
o ip moins cons’dérable que ne 
M. Melme. M. Rouher s’appuie 
ceia sur la dèpOMtiou d- M 

Raoul, fils, devant le Conseil supé­
rieur Ju commerce, ei de laquoll- il 
leiolle que .’écart HSt a peui* de 3 à 
» p. c. en faveur de l’Angleterre. 
Mai» cette différence serait preci>e 
aient racbe ée. d'aborJ pir ies frai*, 
de transport, -t ensuite par le* droits 
existant actuellement daus notre tarif 
de douanes

M Riuher i conclu, eu cons* 
queiice, au uiaïutien d-* traité» de 
commerce Ht du tarif de I860. L- 
»hiiI a\ ritag- qu'on p *iss» coucêler, 
d'aptes ni, à i*indu^irie cotonnière, 
c'est Je suppriui-r .h» 1r-ut» J’entre- 
sui les bon lie» tt le» machine» ôlraii- 
gèio-, 1 manière a lui permettre d- 
s’approvjsiont.er A tneiüeur marché 
Encore SI Rouher vonJrail-il »ubor 

. donner la suppr»#)io.i Je* droit* sur 
les houille» etraugeies à la fin d-s 
grève» existant ac. e.ieme.it Jau» les 
houil er-s frau4ai*es.

Si j’ai longuement in*i*tJ sur céda 
discussion, c’est qu'eMe m > tre a«*-z 
bien quel est l’élat de la q oilion et 
qu’elle résume 1-* a g iment» opposés 

• t.‘ renouvellem-ut de- trarés de

i mmerce préoccupe à juste titre nos 
m lustriéU, at il ne aurait pas snrpie

qu’à un moment donné cette 
questio i ne dégéuétâi en une ques 
lion politique.

Ainsi que je vous le faisais prévoir, 
le gouvernement est disposé à réin­
tégrer dan» l’or ire de la Légion 
d'hiiineur les communard» amnis­
tiés qui établit décorés. C'est là une 
faiblesse in ligue. L’amnistie efface 
la condamnation, soit, mais elle n'ef­
face pas le déshonneur. L’tncen- 
diaire amnistié u'en reste pas motus 
uu incendiaire. On lui fait grâ :e de 
la punition, uni» il reste le souvenir 
du crime. Dr, comment ces homtn-s 
pourraient ils de nouveau porter le 
igüe de l’honneur 1 II parait qu’il 

u y aurait pas moins de 45 légion 
Ud res et de 60 môJai'Ies militaires à 
rétablir ainsi sur le» calres Cette 
ft blés») pom le» méchants e#t un 
outrage envers le» bon».

M. de üirardiu a publié l'article 
suivant, qui nous parait une peinture 
exacte de la situation mmisteri-lie 
t11 * qu’elle se pose en Fi ance à 
i'ueure actuelle :

LE (.fUQUK*KNT MINISTÉRIEL.

« g loiqu’il se composât d'homin-s 
qm avaient el-, su n» le ministère du 
17 in n, qui étaient -t qui continuè­
rent d’être nos amis politiques, nos 
lecteurs no i» rendront la justice de 
reconnaître que nous u ) nous som 
m s jamais fait d allusion» sur la Ion 
gâvite du cabinet p^éude par M 
W tdJinglOti, appelé l- 5 février I87y 
â nuccéder au cabinet du 14 décem 
bre 1877, prési Jè pu M Dtifau-e.

• Le jour môme de sa naissance no is 
annoncions hautement qu’ii n’aoeii* 
drait pas pour lumber qu’une m-j t 
rite le renversât.

• Après Jes deux grandes et dé', isi vr» 
batailles des I \ ooiob e et 5 janvier, 
la France comptait el nous comptions 
sur un ministère qui fût ta réunion 
unpositite des hommes politiques éas 
plus émue ris choisis dans les quatre 
gauches et logiquement présidés par 
M. GiUibetta. le Carnot de 1a V|CiOiiv 
r s m portes s ir la eoautao i Je* dynes 
t.que», formée cl commandée pa: lu 
d u c d h Rroglie Dans Cet or Jre J'i Jèe» 
ooos n’eussions eu aucune obje.'tiou 
contre la nomination de M. W.d

i dmgton au mims ère d-s «Ifur-s 
etranger-*, nous n' -n av ons qu- con- 

\ tre sa n imiuatiou i la présidence lu 
conseil, laq ulle voulait impérieuse 
ment que i- -ucce s ir Je M D ifa.ire 
fût un orateur qui n - ût p »» a s »uff .r 
de .a Comparaison axou »o:i pre 1ère? 
se ir et n’eût ri-.i à re Jouter j'iumii 
début porie à la t bu e de i m- -c 
de l'autre dt* deux C’b uubre.*

• A quelque point j- vu- qu'on .*-
plsçd , le mriistè'H 1 > l^v -, qui
fut u i gros mécompte national :>-o
fondéni-iil ress-nti. <*» -'te n. .• gn>-.-.- 
fume presqu- »~r**: ar«ü'*», • qu 
a faussé :es situations! * p i* lroii-s 
el divise iv qu. ei.iit uni.

• L)è* que le mi.i.sleie suc élan, a 
M D.tfaure ii’etail p mit le m uistere 
des quatre gtueb.** logij <em ni iu 
diqué. aiora il f. lait j Fil fù -iclu- 
siveme it un mini* -r- du c*-n*re g*u 
che appe ô à ja onner Vordre *nrces*if 
des futurs cabineia, ministère daus 
leq lel ne d-vaienl alors ent-er ni M 
L* Ruy-r, n. M L p-r-, ni M Jules 
I rr f.

• Ce cabinet qu*>. celui-’à, M \Nad 
dingtin eût pu. «an» obj-ction, pre­
nd *r, uVfil p-ui être pas duré plu*

tnullclou Lillmiivc
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toll* IIOUBLE.

Celui ci usait jure d'avoir raison du 
Ifacoimier, et depuis deux nuit» il lé 

iieii.iii patiemment.
Frniiç Diable reeoniiul vite les 1er- 

,er» uu se trou « aient se» piege», et 
.longeant la nuin dans lea trous, il 
aisit «ieux lapins qu'il plaça dan» son 
Minier.

Encourage pur c« premier surcè», il 
ague un second terrier ; mais à peine 
0l'i,tul agenouille sur le sol qu une 

*hx bien connue l’interpella, pondant 
M" une large main se posait sur son 
«p'iule,

i^fles, le brigadier Fruuionce pas- 
*|“l pour être robuste, mai» la force 
uu braconnier était celle d’un herculo ;
11 ^poussa le gendarme nvec nue 
violence môiée de haine ; puis, saisis- 
SJ,,l son fusil, reste dan» l’Iierlie à por 
Jre d» sa inaiii, d’un bond il mil enlre 

le brigadier une distance »»il 
ijsanleei, l'a instant, il lâcha »on coup 
ue fusil.

•e brigadier chancela, s'appuya 
«onire un arbre, enfonça lu c de ses 
“.'‘■ns dan» sa poitrine el unir mura : 

—Miserable ! tu m’a» tué !
—J avais bien du que j’en descendrai»

Mais le cri poussé par le brigadier 
avait elé entendu, uii homme que son 
d*voir retenait également loin de sa 
'■“ Heure, accourait avec la rapidité de 
L hilarité.

fanporté par le demon, qui déjà vt- 
nxt de lui faire commettre uu crime, 
* mue Diable visa de nouveau, tt une 
sécomle détonation m fit entendre.

T^’ai mon compte ! fit l’assassin, lin 
Mtr» et Ull gendarme ! On peut rouiu 
'viiant me , accourcir.

w. »au» plus t* troubler qu'il ne le 
‘«.sail d’ordinaire, quand il avait tué 
Uu tbevrauil, il reprit le chemin de e«

maison, nvec une sorte .le lorfanterie.
Il fallait que cela finit ainsi, re 

pr.l-il ; il» me trouveront . liez moi, je 
leur prouverai je ne les crains pas.

Les habitant» de» Eglanlii» natta 
chèrent pas une grande mipnrlanreè ce 
double coup de fusil ; le» braconnier» 
étaient nombreux dan» le payé, et «I 
ne se passait guère de nuit, où, en dé­
pit de la surveillance de» garde» el des 
rondes de- gendarmes, pareil bruit no 
roveillàl le* g**ns paisibles.

Mais il était un promeneur que cette 
double détonation surprit comme uu 
glas funèbre.

Il ne songea i>a» aux braconniers, il 
eut l’instinct d’un malheur, et courut 
d'autant plus vite qu’il lui sembla dis 
tinguer de» cri» d’angoisfé.

Celte scène s'était passée avec une 
rapidité foudroyante- Le gendarme 
était è peine atteint que le prêtre loin 
boit frappe !

Celui-ci se releva seul. Le» mol» de 
sanglante raillerie prononcé» |mr Franc 
Diable l’avaient instruit delà qualité «le 
la victime. L’épaule de l'abbe Grand 
cœur était lirisee pur la balle du bra 
cou nier, et Fuu de ^ bra» pendait 
inerte ; mai» le sentiment d’un devoir 
impérieux, du devoir de l’apostolat, 
fait de zelt t*our Dieu et de tendresse 
pour le» hommes, lui (U dominer une 
hoi rib e douleur.

—Courage ! dit il, courage !
ht brisant de s i main valide une 

grosse br.ui I • de chêne, il s’avança du 
côte du brigadier.

Celui-ci, qui s’etail d abord accole 
contri un noyer énorme avait glissé 
lentement sur le soi ; maintenant, le 
dos seul se trouvait soutenu et les 
jambe» restaient allongée» sur I heibe. 
La respiration du «mnlarme devenait 
■ifflanto ; lo sang coulai! de sa poi- 
trine avec une telle abondance qu il 
trausperça son uniforme et ne tarda 
pas à teindre la tnoosse sur laquelle 
l’infortuné se |»eticlia a demi.

— lia femme ! mes amants ! aiur-
uiura-t-il. ^ .

Deux minutes suffirent a I alibe 
Graudcmur pour le rejoindre. Le 
urètre s’agenouilla près du pauvre 
Frumence, vers qui il s’était traîne.

—Mon frère, lui dit-il, lés lioiumes 
viendront à notre aide, je l’espère. « en 
suis sùr, cependant pensons è Dieu 
avaul d'attendre un secours terrestre-

Ne parlez pas, mon ami. «coulez mm 
d’abord. De loinps en temps vous 
presserez ma main pour tue t lire coin 
prendre que vous me suivez par lu 
l>ense»* Vous vous conlesserez -ii'Uil**, 
non frère, el le Seigneur acdeplera vos 
souffrances, en expi ilion de vo» Utiles. 
Frumence, je vous ai connu tout pcui, 
el depuis l’époque de la première 
communion qui met presque le» en 
lents dans nos bras, je *o i- ai trouve 
docile à la pimlu ev mgeliq œ, et 
fidèle à suivre la roule du devoir. Lu 
jeunesse s’est passe pour vous dans le 
déploiement honnête des forces vitales. ; 
Vous avez servi votre |»ays comme un

cette àme, sans nul doute, serait reçue 
en toute nnsisericorde.

—Le prêtre etendit, au dessti» du 
front pâle du blesse, le liras qu'avait 
respecte l.i balle, el prononça la lur 
mule <le l’alHolutioo

—Merci î murmura Frumence ; v.»u?
n'oublierez pas.....ma fe mme...... me-
pettli enfant*.......

l*n grand «oupir soulev i -a poitrine 
lu i-éé et il s’évanouit

-l'ailez, apt'el* i dd nue v,»>\ «| u 
se rapprochait ; de quel côte vous itou- 
vez-vous ? J ’ap(Kiite de I aide.

— Ici ' ici I repel » l’abbé Grand- 
cœur ; Dieu vou» envoie, qui que vo s

brave ; ,ur le chuup de voire soJ."(| ,a ,e üuse ju cliré .les
geiterttl *®“' , Engl .nl/, le promeneur m.olurne s a,»
voir» )wyed« sold.tel vos tr»v«u*»u| g nue (nruniienl le
plemeiituire!) purent vous rapporter, 
fut envoyé religieusement a votre 
mère. Quand vous revîntes ici, on 
vous nomma gendarme, c e»l-à dire 
«oldat de l'ordre, sentinelle permane te 
du devoir. Rude vie, mon ami, dont 
généralement on comprend mal le# 
bumble» heroi*iues qui, presque tou 
jours, restent sans recompense 
hem votre m triage avec u ie

J'ai
humiôte

fille, elj’ai baptise vos enfanls. Suivant 
le monde, et ne conftulianl que le code 
social, vous avez bien vécu et udr • 
exemple fut salutaire. I*d.» rospet 
lueux, mari Ibléle. père dévoue, vous 
remplissiez v«i» obligations avic lu 
force paissible do l’homme dont lacon 
science e*t pure. J ai voulu tout 
d’abord vous rendre ce témoignage, 
afin de répandre le calme duns votre
esprit.

w -w ^ ... .
__r__ Maintenant que je vou» ai dit
ce que je pense de l’homme, chièlieii, 
confessez-vous au vieillard qui vous 
commit ét vous aime depuis plus de
trente eus.

Frumence lit un effort poui j » u Ire 
les doigts, ruais le sang s’échappait a 
trop gros bouillons de sa |»oitriiie. Il 
resta donc de plus eu plus faible, ap 
puyant sur le sol une de se» main», 
tandis que l’autre tenait un mouchoir 
sur la plaie faite par la halle de Franc-
^Le'brave garçon confessa le» défail­
lances de sa ferveurt ses oublis, ses
fautes. , , .

En écoulant les aveux de ce loyal 
vtfldal un sentiment de consolation 
envahit I âme de l’abbe Grandçœur ; si 
le Seigueur rappelait cette âme à lui,

piocha du groupe que 
gendarme prive Je #entuueiil, 
prêtre (langoureusement blesse

— Un malheur, lit le nouveau venu, 
uu malheur ! Je l'ai devine tout de suite- 

Il se pencha vers le prêtre qui par 
lait.

L’abbe Grandçœur ! murmura l il.
—Monsieur Couluiiers, répondit le 

cure de» Knglaiiiis
—Que fat e '■ demande le jeune

lion,me.
— Secourir d abord le brigadier 

Frumence j la ba*lu de frauc-Diab'o 
l a frappe en pleine poitrine ; moi, je 
n’ai qu une epanlft bnseo.

Coulmier* lira de sa poche un llueon 
de sels, ‘ respirer uu gendarme : 
puis, brisant une forte branche «lo 
taipiii, il la lichu eu terre el y nul le 
leu. Elle put dé# lois lui «ervir de 
torche et répandra assez de clarté i»o ir 
|U'il fût possible à l’écrivain de se 
diriger ver» on ruisseau coulant non 
loin de la. Il y tieiupu son mouchoir 
«>l revint vers le gendarme, dont il 
badina le» tempes.

Frumence revint à lui avec peine, 
jeta uu regard reconnaissant sur le 
jeune homme, el *o lai»»a panser avec
la docilité d'un eulauî.

Le n est pourtant pi» mu première 
halle, dit-il, tuais aucune ne m a fait 
autant de mal que celle là

—Mon ami, dit le prêtre en s adres­
sant à Pierre Coulmier

une civière. Il tue sera po«?ib!e de 
regagner h presbytère a pie 1. *e 
garder u FruiuenÇe eu lui parlant du 
bon Dieu.

— J'obéis, mu'isieur I dd»e, répondit 
le jeune homme

Certes, si Fieri e Cuulmiers avait t* i 
l’iuiag'natiou libre, -i les sentiments 
de s<» i oo*ui il'eussent point pr'.iue les 
impression* du son esprit, il se s u ut 
follement frappé pur le tableau que 
f«rm o ut * cette heure le piètre et le 
Mtldai. 8ur le fond du bois Mimbre, 
dont lu torche éclairait une t ub e par 
tie.se del «chaietri I abbe tîrandcieur 
el le gendarme agoni*anl. Les tons 
brillant: d«s ornements »b* l’ut.iforme 
recevaient en plein i luunèae Si 
face, que la douleur avait pû te, : éclat 
r.nt parfois de* ton* rouge- de lu 

et le i t,,r' he qui pétillait eu brfttanl.
D une voix lente et t»isse, le prêtre i 

récitait les psaumes du la douleur et de 
la mort Mu* il ne s'attachait p i- 
seulement à 11 lettre ; le plus souvent ^ 
il paraphrasait le* cri* de repentir cl, 
d’angoisse du mi-prophète Les iccenls 
de celte iLCOuitiiensurable douleur de 
vuo*nt avoir pour double effet d at 
leudrir le ciel eu fivetir de la creature 
agonis mie et de relever li conliance 
de celui qui allait mourir. IM temp- 
en temps le -amt prêtre passait .*•** 
doigts tremhlatil» sur le froiil «lo Itu 
aieucc, comme pour lut communiquer 
une force inattcii lue pur une hem* tic- 
lion nouvelle.

Le gendarme lepo'id.nt lente nent 
par d'S soupirs ou de- sonflb*». Il ne 
trouvait plus li force de purler.

Le* revoir ! les revoir ' dit enfin 
Frumeiic», avec un râle.

— Mou frère, mon enfant, vous les 
reverrez. Dieu ne vous abandonne 
pu*. On vient à notre aide l otis le* 
miracle* soul possibles à Dieu. L) lu*, 
voyez là bus, des lumières se munirent, 
des voix s'entendent. Ce *onl de* 
voisin», des ami».

Il était temps, le brigadier fût sans 
doute retombe dans un ev.im» -isseiiienl 

1 nouveau. Lu vue des gens «les Kg au 
lis, que ramenait Pierre Coulmier», loi 

je ne puis ' remiit un |h»u de force. Il essaya de 
e*t vous s» soulever, el IVcr.vam uida a ceuxJÛ2T* ARiSm». rs "n U‘-;> >gf* f‘."« aux bglunt», Pru..w..« y fui etouJu «i qu, qu i., 

ramenez des hommes el procurez-voué homme», muets de stupeur, eu eurent

si -i les hâtons, Pierre Coulwers s’ap 
pnx h i de l’abbe t»r « deteor

Je vous conduirai jusqu’au pre- 
bvtère, dit-il.

Le plus j aune d»** habitants de- 
Engluiitis prit I « torche »le supin «pu 
brûlait encore et précéda le cortèg*- 
*i’eiicicux

Nul n’iv ni enietnlo prononcer b* 
nom du coupable, el «lej i toutes les 
voix murmuraient :

—C’est Franc Di ible qui a lad le 
coup.

Ta nli* q u* le convoi se «Logeait ver- 
|o vil'.igc, un enfant «’ouruii en avaui 
aiiu île prévenir la femme deFrnuienc 
et d’avei tir un médecin

L ordre du cute des Kuglanlis iv ut 
c e formel

—J»; ne nid hissera» visiter I épaule 
qu’après que le «locleur aura pm*é le 
brigadier.

On comprenait trop bien su género 
site «l'riomme et «le prêtre p »ur essayer 
<1 v apporter «les entrave*, et land s 
«pie lu moitié de» braves gen* accom­
pagnait la civière de Frumence, Faut e 
suivait Pierre Couluiiers, guidant la 
marche affaiblie «lu vieillard.

(’.'«*>1 la Providence qui m'a 1 ttl 
trou*cr sur votre chemin, «lit le tenue 
iiouime, «l’une voix pénétrée. Je la 
remercie, car il m e-t «loux «le faire 
quelque chose pour vous. Pourquoi 
lu b me de ce misérable ue n» a-t-elle 
P i* atteint x votre place.

M.»i: «lier enfant. Franc Diable 
u’eût point tire sur vous.

Il avait deux billes dans sou tasil, 
et la folie du meurtre le possédait.

—Non pas la folie du meurtre pour 
le meurtre li est de «‘eux qui haïssent 
d'iii*tuict tout ce qui est d^gne, fort el 
grand. La loi civile, la loi religieuse 
lui inspirent des haines furieuses, et il 
s'en prend, non point à ce» lois en 
elle* mêmes, mats A ceux qui sont 
obliges «le le» faire execuler.

—Il y a donc même dun» les cam 
pagnes, des mi»erablo* qui haïssent le 
prêlie ?

El qui blasphèment Dieu, oui, 
lit». Vous êtes écrivain, mais uu écri 
vain ho.mêle et loyal : vo» œuvres sont 
fort.* sans être démoralisatrices ; mais, 
coït)b eu d'homme* de lettres se servent 
d i ultul que Dieu leur prèle pour co; 
roiubre ms mœurs. Alors', 
rub.i» ou viennçnî i c: qaV’11* "f1**1

de voir, a fusilier un gendarme, a tirer 
sur un pasteur d’âmes.

—Vou* avez raGon, mons'cur ibb*. 
Jil Pierre Couluiiers, après un m "inert 
de silence ; et qui sait si, dan- ia Ih 
lance «le Dieu, le ci .ibh de l’écrivain 
perverlisèeur ne sera pus châtie plu» 
sévèrement «pie la férocité le a*sa»»in.

b se tut de nouveau, put*, comme 
s'il pj'tail en lut un secret qui lu» pe 
sait .

J» devais partir re *oir, vous l«* 
a i * / ; il parait que ma montre retard»*, 
r «r weline. l’hôtelière du Cyp* <i< lu 
i « x, m*ffirn,i que je n* pourrais 
un»*er a temp- à la gare l'eu m un- 
l»<»Mil après tout. Le (ram du matin 
po il m * conduire a Paris, et (Ut** 
a l lire» ne -outfriront pas grandement 
do ce legi r relard. Après le so«iper 
jo - m U» et luacbinaisment...Est-ce m i 
dp lab aienl que je dot» dire ? où déjà 
ne cédais-je point a un instinct presque 
irresi-tible, je me dirigeai du côte de 
Vieuvilla. L’heure était trop avancée 
pour me presenter chf'z Mme llyvès, 
lüais j éprouvais une sorte «le hunhetir 
mélancolique à voir ceite demeure que 
la ruine mena» m hier, et que m i vo 
loute a rendue, sinon j«»yeu-e, du 
moins paisible, .le Songeais a cetto 
mère éprouvée, à celte jeune fille ra 
vissante, à ce frère eg tre ; dans le 
fmnl «le mon âuie je les adoptais tous 
pour le* consoler el les det»*mlre. Et, 
nui), reprenant ma vie si remplie par 
le travail, si vide du côte de lu fut. j»* 
ui’ac -usais. Il me semblait soudai 
nement que je me trouvais en désac 
cord avec de belle» et nobles àme» dont 
l’estimo m’e*l infiniment chère. Et tout 
cela, j' me le répétai* on voy tut le* 
murai c «te Yieuviile, en regardant 
le» fo..êtres d’une chambre «le jeune 
fille.

—Monsieur l’ai «lie, nous pissons 
pour être de» hommes forts, au fond 
non* restons de grand* enfants Nous 
avons taut de mis répété que uou» 
sommes blase» et qtle notre cifcur ««t 
mort, qu’un beau j<tur, nou* «<*mmes 
tout étonnés «le le sentir satire so is 
l’iulluence d’un senbaWol complè- 
leiuei t , ur. Oh ! (H fr‘«*a j «» ‘is dans

- - ,fèîtoute sa fram ivse la confession d un 
h.-aime de oOtre temps.

Raoul de naveü!.
{À conttnnir.)
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UottattM taaUtfcfcUataft dwWCA- 
lion, mata il n'aûi ri«i compramU» 
Hen compliqué. Do w porl on eût 
trouvé loul oimpU qn’it couiiuuAv à 
o'tccordor quo 4 a |râ*»a ol qu’il 1A- 
g II A un cabinot do l'Union rèpublt- 
coin#, lui «uccédoot, la question do 
Commotio oono la ropoüooor par un 
biaio qui a loul fauooè ol (ail parâlîf* 
magnau'm*» too amnietie» 
quo* do 1437, do iBS9 ol do 1869» 
comparées à Caioniolio républicain#
do 1879. ,

• Il n'y avail quo doui alternative# :
» Ou il no (allait pat (airo l auaolaiio,

ou U (allait la (airo tant réliconeoo, 
vaut rottriclioot» tant exception», tout 
oiclutioaa. La combiiuiton anti ju- 
ri liquo, la combination bétardo, la 
combinaitou ni chair ni poitton quo 
l'on a imagiuè», n’oat ni l amntttio ni 
la grAce ; auati a-t-elle élé et menace- 
I oilo d’ôtro uuo aourco do complioa- 
non a inextricables.

• Lo mot « inoxlricab ot • n’oat paa 
Irop fort, car tri o qu'elle a élé corn- 
biuéo par lo mimatèro Waddington, 
l'amuialio. routio laquelle a protoaté 
l’ébctiou-Blauqui, §«ra uu gros em­
barras pour lo ministère qui lui suc* 
colore.

• C l embarras comment lo dissipe­
ra-t-.l ?

• C* ministère quoi «era -t-il ?
• Sera-'.il une troisième édition cor­

rigée du .uiuiatèro du 5 février, ou 
•era-t-il enfin le ministère impaiiem 
m»nt aiteudu qui, n’élâUt plus le roi* 
uia ère de Broglie, devait être c«>n»ê- 
quemment le miuiatère Gambetta .

S’il est appuie par le president 
la République à donner sa démiMion 
des fonctions de président de laLbani- 
bre des députés pour occuper celles 
de président du conseil des ministres, 
le chef de la majorité républicaine 
connu uera-i-il à la priver de la puis­
sance etdu prestige de sa parole, dont 
elle a absolument besoin sou» peine 
Ce déclin, sou# peine de déchéance 
du gouveriteuje.il républicain •

» Telle «si la question. >

CANADA.

QUEBEC, 31 MAI l»79.

a II o'y i rltn do utuvogu déut Its 
bona aoui.monta éptouvèa aui K ala
Uuia pour la raina d'Angleterre, 
ûtand elle hanta, toute jeune, du 
magiiitiqué domaiuo de tes ancêtre», 
ooi simples républicain* •’lolérêaaè 
rout A i’ê vénomont ; ot quand, deu x ans 
après, oils épousa sou cousin Albort, 
nos poêles éclatèrent eu chant», ot 
nos malroues y joignirent leurs f*li- 
citations. Nos (ermiors lui envoyé 
roui do gros fromages ; ot d'autres 
doua, uu pou plus présentables, tra­
versèrent l'océan. Depuis cette épo­
que, il y a ou dos intervalles de doute 
#1 de méfiance ; Us événements ont 
modifié pour uu pou de temps l'au 
Clou sentiment do cordialité ; mus si 
nous avons eu des gnefs conue ses 
ministre», persiUno u’eii a eu contre 
la reine. Rien do plus cordial que 
U bienvenue que uous avons donnée 
à sou fils ol héritier, ot si elle uous 
avait visités elle-môme nous pensons 
qu’elle aurait été surprise de 1a cha­
leur de la réception.

» L'importance de ces courtoisies in­
ternationales ne doit pas être dôpré 
ciôe. Quand milice questions com­
pliquées ne sont pendantes, quand le 
firmament est pur et que les assuran­
ce» de continuation de la paix sont 
amples, nous pouvons regarder ces 
politesses comme de simples affaires 
de forme, ou môme comme une es­
pèce de diversion publique. C'est 
quand lo trouble surgit, qu’il y a de 
sérieux désaccords et que les diplo 
mates emploient toutes leurs ressour­
ces pour prévenir des déclarations de 
guerre, que le stock d obligeances, 
d’aménités et de politesses sur une 
grande échelle peut faire pencher la 
balance hésitante du côté pacifique. 
Lt tout ce qu« est vrai en ce sons de 
la guerre, l’est également de la paix, 
des négociations commerciales et de 
a réciprocité en affaires. Le 13* ré­

giment livrera nos bataille» sans brù 
1er uue amorce; et si la renie avait 
des craintes sérieuses touchant son 
lenitoire américain, elle peut leu 
donner congé eu tonte sûreté. Si le 
Canada nous échoit jamais, ce sera 
par négociations et avec le consente 
ment de tous les intéressés. La pro 
habilite de uotre acquisition de cette 
province est une autre affaire, et il 
n'y a pas lieu de l’examiner quant à 
présent.*

quoaliona d’ttié**$» social ot écono- 
miqu», pour sertir dss intértt* de 
coterie* at to livrer à dos latte* acer­
be* tt dénies, <t<mt let injure* et let 
pertonnalité* formant li fo'uis • •*»*»>
qu’il existe d’honorsblos oxcep io. s 
que u'attoinl pas co ro^oche, ot qu u 
faille rendre hommage aux louables 
efforU faits par pluatoyr* Journaux, 
pour éUvor lo niveau de la p e s , u 
faut avouer qu’il ivste encor* beau­
coup à faire, poor renlre le journd 
luma canadien ce qu’il devrait être e 
répondre aux besoins de notre popu 
latiou.

*C’ett A cotte grande lA-fn que 
nous nous dévouons spécialement.

Nos aînés daue I» journal.suie 
voudrout bien, nous tu avons l’es 

r, recevoir dans leurs rangs uu 
nouveau champion des intérêts na­
tionaux, qui s empresse do re» on* 
naître ol d’apprécier leur» étals de 
eervico ; et admettre avec nous que, 
en dehors de leur action, il rosie un 
vaste champ ouvert A nos labeurs, 
dans le sons que uous venons d’iu 
diquer..........

Nous avoua, dans colle 10produc­
tion, souligné quelques mois qui ii'ou* 
rout pas échappé i» l'attention du lec­
teur, parce qu'ils mettent, en effet, le 
doigt sur ce qui e*l désirable dans 
noire presse canadienne. Cela dit, 
nous réiléro is nos bons souhaits au 
nouveau confrère, donl l’éditeur-pro- 
priétaire n'est pas nouveau dans la 
presse, puisqu'il succéda longtemps au 
fondateur, sou père, M. Ludger Du- 
vernay, comme éditeur-propriétaire de 
la Mtnerte, nos souvenirs de celle 
feuille remontant au ti mai 1852, 
dale célèbre dans nos annales.

Usury L Uoguoi, William at John 
O'Brien, Joseph J. O’Pouohaf, •• 
Lynch, Johu Mtllaly, J»ren»i*h D. 
Gui uu s, William Lummisét Eugene 
KiUy, so'-s I* p e»id»oc» du vicair»* 
général William Quinn.

Lh grsud'm^iS4, qui a commença 
unmftdiaiemeui après la bénédiction, 
lie dlfferail, du reste, de U grand- 
ni>«**e oïdiuaire, que par la haut* po­
sition du ptSUl offlciaot, le nombre 
et le* titres de »** 4*»i»WI)t», U UU- 
gliiflcsnce d * vêlements et de» orne­
ment* eaCordottux, et l’éclat Ui'tu 
diosrt »le U musique. Après l'Evatl* 
gile, Mgr .lohu Ryau, evèpie cu:»1- 
luieiir de l’arcbevé hé de Siiut- 
I ,o u i -, ii ; al avancé au- levant >le l au- 
lel, vè u le pourpre, et, après uiih 
courte prière, »'est dirigé ver*

avons élavé «ollo cathédral» gétbi 
que, aux somptusussa propqrtious, at 
ornée dé* beautés a»tbHiqnas dq Mo- 
yemAge, 'dans la mètropolo d* li iU^ 
publique amérioaine, avec le glAma 
ritual qui aurait 4té smplqyé ai U 
consécration avait ou lien «u Fiqucs 
il y a six cants ans.* Telle est l'église 
catholique. Rcce Keclesia! •

—Courrier Jet Hint* Unit-,

U Standard apprend que le val«M*a «a I TaÜia fhrté IhéflWala Ifeli
bois ohllloo OavadoMift pas éU coulé I -u Hév. JaUs .
pendant I» combat à iKlfp, comma on 1 a I r<A./aa uniA(lA M1,u 7. ^ntre <Uui» l(«. 
laZiU. u Stuulaù ÿuu qu. U plu. ' "v" d* f,u All>»« ‘«-
graade parti» de l'eacadr» anglaise du |. Ua smplacemaot «„ e .üqua a reçu ordre de se réupir sur la côte du J#tn guJb£ nw5int!j»/i!1 f#uboUr* 
cllttMdul^uu. ~

— *• Uf Sfllplsceaisut Situé «0 la p«ro»»«. . . . . 1 x*
ja^r* ï ïo^uVïe^;:; ?

dix heures du malin. ; 1 '
Isidore Labbé ; conlro JoMttph UautbiHr 

Lu lot de terre Mimé »u leluw* ' 
Kraiopton, de US acre» du terre

ifiite.
Hume, 30 mai.

l.'//oii* dit que le pape prépare uue ency­
clique |>our protester centre la loi que vteul 
d'adopter le parlement italien, exigeant que 
le mariage civil précédé le mariage religieux.

l,e* deruière* nouvelles de Hondesso mau- 
dent que de* cratère* >e sont tonné* sur deux________ _ ^ tOWllbllip ,|,
penchant du Moût Ktiua et qu’en ce moment I l^vsSTês bétisMaïlessu* conIlrïllilU,,*f,lci* 

.............. '““i" Hour ôtp. v„„,lu, .Tl,ur,ïu “ ”,„Ul ,
I d'Auroalu ol CaUloma aai bloquée *1 la® m6nl <ju comté 4a Dorchodar etiU .?^* 

i sensation dommage* *out oousiderahle* iieauca, N dis I (jM Hainle-liènédine le ^ •’ar,,lh^
i prè* de Houdexzo et ilostiglione *out eu danger. I noidt. ’ r Uu JUI" •

U —Narciase Drouin ; contre Pierre
I tJ.n8,u»r.rr •‘luAo du»» le tow.iihi,, (1-

Ln gtsurra en Afrique.
Londres, 30 mai.

Un correspondant écrit de Marin 
h til'd, en date du 14 mai 

• li y a des nouvelle» A
d* U frontière de Tugela, r._. --------- - ,
H il un ik tar l.e 11 mai il V MU ^ uu«ge* de cendre» planent sur i iod lieipUtttKaar. ue i tuai, u y * « * h )o Uao# uua obiCUriie prea-

. ......o- — limn grande bataille entre l briugposl 1 •
cli ire, 11* lie me ni décorée Je vetoui ^ Baohwalla. Un puissaut chef xulu, 1
cramoisi ■ nommé Malcona, avec toute son

Le senuou a été la pert'e c i. peuple, au uombre de quelque* mil- I *LL*»*uns.
de la côiémonl». Mgr Ry-m e!'1 l,n d’hommes, a résolu de se reudre I H«rlin. 3ü mai.
{irédlcaleur d’une rare éloquence. \ Anglais. Il a ôté rejoint par De I Le Hundesrath u confirmé la loi adoptée
une voix claire ei sonore, à une haute |>all||aui0t f,-^re *
stature, A uue physionomie noble et I eouiixusiidait les ZoulousAOin
sympathique, ii J‘Mit "ue PiU° |£n arrivant près de Thringpost, us I va ^ immédiatement promulgué 
ch tude et un senliment profond, une furtjnl ar,ôté» d’une manière malien 11K>n« un marc par 1,000 kilos de fer
U.-.iiH d'.locmnii, u lie P“r-‘è r; du^ par uu. fore. pui«.»in«, qu. l’on ------- ---- --------- . ...... „ ,*rol,K .

un. uiupl.ul il. p. . i . I .nppo.e uominaudé. p.r C.t.w.yo, I I .1.1 d. :l di ininu ,il. *,IjL'
puis âne»* de conviction qui tout u J venait du Nord. Uu combat ter-1 ^ Uohhi’ction.—Dans le Journal I 30 arpent* de profondeur—aver i„s 14,,,’^ 

111 p obabiement le type le plus coin- #.ëa g„ivi 0l jj y a eu un ,1’hiêr, ‘2*1 page, !• colonne, 4* enlre- construites.
■l*t d*« l’orateur chrétien qu’il y , ^l| grand massacre des Zoulous qui déni-1 filet», avant Ta dernière ligue, lixoa : 1

vues au lieu de vieux.

<Houii«r
Korsylh.de 60 acres en VupertlcIe" , 
bâtisses dessus construit»».

2. Une terre située au même |,„u dl) . 
acre» de front—avec les bâtisse» .J.-ssii* 
struites. 1,8 u

Pour être vendu au bureau d'eun
con.

de Uetewavo, qui Pw »- Helçhsralh, le 27. prélèvent provrnoiro- mHnl (lu comU, (|e ^ la ,22??
milrtii» A ninholova »»nl les droits de douane proposé* dan» le 8aint.Krtt0l,oii (1„ |a üüdUct. , 5*ro'h»â« 
OiRons A Oinhoiova. Unf el ,BK bi„h 0üUC«ruaoi W tabac Le bill juin h onM |1BUre8 du inal|U ^

de lbringpost, ill I va tHri immédiatement promulgué. Il coin-1
—Dame Flore Pouiiot et vir 

çois Hoy.
Une terre située en la paroisse

Cü»tr* Krao-

I.h r/cri
est beau

Nous avons rêçu, ce malin, deux 
feuilles à la Lus du HerctlJ, de M011I- 
real, dont l’une contient une revue du 
commerce Jj la métropole commer­
ciale, peudant l'année 187S. En parlant 
d i mouvement financier du pays peu- 
Jaitl le- Jouze dernier? moi#, il ne peu! 
trouver, |H>ur le caractériser, uue ex 
pression plus ju^te que cella que corn 
poile le mol dê$<x>ite f 11 n€ voil riei 
qui jette quelque lumière pour percer 
le luage qui uous cache l’avenir. A 
la fin de l’année 1S77. tout le monde 
croyait que les cho-es allaient s amé­
liorer, mais on a reconnu, bientôt, 
que le plus profond de l'abime n’etait 
pas encore touche.

Mai» d y a une chose qui ne sera 
pas jverJu, il faut l esperer, c’est 
qu’on n’oubliera pas la folie de se 
rr*i»oser *ur une fausse prospérité, et 
qu'à l’avenir on suivra une ligne de 
conduite plus saze m noua voulons 
nous creer une »tluation plus sûre, 
c'e-t-a-dire la réalité.

Lett» levoe embrasae toutes les 
branches de commerce et contient des 
statistiques du plus haut intérêt. Le 
chapitre consacré aux operations des 
banques occupe une place distinguée 
dans celte revue, il fait remarquer 
que la valeur des actions de banques 
est descendue à uu degre de l’échelle 
lucounu jusqu'ici.

M. K. (j. Buuthillier, avocat, de 
Montréal, vient d’être cboiai pour être 
I» candidat ministériel au comté de 
Rouville, où uue élection est devenue 
necessaire par suite île l’inva'idatioii 
de l’election de M Bertrand. On dit 
qu’il aura pour oj>|K>sant M i. Ar­
chambault, marchand de Marteville. 
uu bien M Bruce Campbell, de Samt- 
Hilaire.

Le Globe, de Toronto, publie une 
liste complete des candidats qui ont 
été rois eu nomination, mardi, dans la 
province d'Ontario. Sur divisions 
électorales, deux seulement ont élu 
lêurs candidats pal acclamation : 
Cornwall qui a nommé un soutien du 
gouvernement, et Soulh-Snncoe, un 
opposant. Le Globt a une giaude 
confiance dans la lutte qui approche, 
et croit que l’administration Mowatt 
en sortira victorieuse.

lion vèrvrornl*.
I! est beau de voir l'activité qui 

règne dan* notre ville, depuis quel 
que* jours surtout. Il y a longtemps 
que nous u’avions vu un tel spectacle, 
que nous valent les préparatif? qui se 
font de tous côtes pour la réception 
des illustres personnage» qui doivent 
bientôt uous visiter. Plusieurs aies 
de triomphe sont eu construction, et 
-jouueul de l’ena; 1 >i à un grand nom­
bre d’ouvriers. Olui que la corpo 

nea ration fait élever, au coin de? rues 
| Saint-Louis et Sainte Ursule, offre de 

va?t-*s proportions et sera uu des plus 
beaux de la vilie. 0 1 vient d'en 
commencer uu magnifique dans la 
côte de la Montagne, vi§ à-vis la ter­
rasse du Parlement, aux .rais 1 1 
gouvernent -ut de Quebec, et un autre 
»ur le quai de i* Reine, aux frais du 
départemeut de la marine et des pê 
cheries.

Olui qui doit être érigé via-*-vis 
U Piace d'arm-a, à l'intersection des 
rues Saint-Louis et du Fort, aux frais 
Je diverse» société* uationales de 
cette ville, aura uu a»pect tout parti* 
•aller, avec les drapeaux des diffe­
rente» sociétés qui le aurmouleroiit 

L’escorte vice royale se cotnpo 
sera de la cavalerie et d’une garde 
d’honneur formée par la batterie Bel 
uue partie des $e et J- bata lions 
échelonnée* sur le parcours de ia 
procession, depuis le quai de la 
K-iue jusqu’à la citadelle.

Ces quelques details suffisent pour 
nous donner une idée de la grandeur 
101 po»aute de la démonstration. .J a- 
pies ce que nous apprenons de lous 
côté, l’illumination sera splen li le et 
causera plus d’une surprise, ol nous 
sommes *ûr qu’elle ne (èiera en tien 
aux plu» telles illuminatioüsque uous 
avons déjà eue*, et qu il est difficile 
de surpasser.

L'inauguration Je la t-rrns- Duff'e 
riu est fixée à jeudi, à 2 heure* de 
l’aptès-midi.

Ou cruit q ie le lendemain Sou Ex­
cellence le marquis de Lome et Son 
A liesse Royale la priuce»*e Louise 
visiteront l’exposition des art», au pa­
villon les patineurs, el lTuiversilé 
Laval.

O i ne connaît pas encore quel jour 
aura lieu la cérémonie de la pose de 
la pierre augu aire de la poite Kent.

Nous croyons que c'est mercreii 
soir, au p tvillon des patineurs, sur U 
Graille Allée que sera exécutée la 
grande cantal? comuoeée pour la cir­
constance par M Lavadêe.

Le Moniteur Acadien rend compte 
d'un dîner complimentai™ donné à 
M. Costigan, le i8 mai, A Victoria, N • 
B., au restaurant ThtQuetn. Quoique 
l'affaire fut spontanée, dit-il, Kinaiian 
a servi avec un style *up(*ib«, comme 
il fait invariablement à toute» le» 
fête». Parmi les messieur» présent* 
étaient l’hon. J dm O'Connor, Son Hon­
neur le maire, l’tiou. Peter Mitchell, 
M. Adolphe Caron, M. P., M. Banner- 
man, M. P., el MM. J.Goodwin, T. M. 
Daly, W. McCaffrey, D. O’Connor, l’o- 
chevin Heip*y, léchevin Starr*, R. 
O'Reilly, 0. Boyle (Toronto), C. Higg­
ins, Joseph Kavanagh, F F. McNamee 
(Montréal), J. L. P O'Hanly, P. Ba«- 
kerville, R. Shirley. J. B Branneii, 
M. Battle,l). Egan, W Nagle, C. Ryau, 
J. Cotton, et F. Joue* (kemptviile). L • 
fauteuil était occiii* par le maire Mac- 
kinlosh. A sa droite, était l’hôte de 
la soiree, et à sa gauche l’Iion. John 
O’Connor. M. D. O’Connor occupai! 
le fauteuil vice-présidentiel Les santés 
de la Reine et du Gouverneur-général 
ont élé portées avec tou» le» honneurs, 
puis celle du héroa de la (ôte, dont 
chacun a tait à l'envi 1 éloge.

eu Am ‘riqua. Son sermon a pleine 
meut j utifie m réputation. Il »V*I 
place d’abord au point de vue de 1* 
religion un général dans sou rapport 
avec l’état dos »ocietê,< et de la Civi 
lisait »n ; i a c » P • 1 * * *?plici* m?
q h tameiio oui à ' 1 uveraineté de 
la acieuce et 1? I » (’•'•gtslation hu 
manie, «-i a lit u «e les négation* ma 
lérialtstes qui oui pris uni d’empire 
dans le inonde idItih ramenaient 
les peuple* a un*» cou linon morale 
piro que !*• p 1 a ?■ n-* le l’anliquiié. 
Le pigHinsme, a l-11 lit, avait au 
moiu» doux elû.neiiis conservateurs

1 et
;iv

Nouvelle* generale»

Son Honneur le lieulenaiii-gouver- 
neur esi assez bien rétabli pour pou 
voir faire une promenade tons les 
jours.

11 est encor»» rumeur, à Outaouais, 
que l’bon. M Lang-vm »-ra fail che­
valier à son leiour d Angleterre.

L’hon M. Moreton, contrôleur de 
la maison vice royale, et Mad. Mo 
reion, août arrivés à Québec, hier 
matin, et sont desceudu* à l Hôtel 
Saint- Louis.

Lee ami» do gouvernemeiil Mowat 
oui eu une réunion, j?udi, a Ou.a- 
ouai*. pour ratifier la caudidalur? de 
M. O'Donoghue. ML. Clancy ei Wil­
son se soul relues.

Hier au soir, le roanté des üiiauce» 
a fait rap&ort que la ville ne pouvait 
compter que sur uu revenu de 4375,- 
989.17, et il a deaiaude le» appropria 
t*ons suivaules :
L'inUrAl........................................S
KopUs d aiü rti?vin«iU ................ 6*.>,f{) ^0
Heat« de terrains...........................
salaires................
(iarde de la prisou

K*'«i

21,000 00 
',600 00

Noua disions, jeudi, en signalant la 
réception «lu aecond numéro du C<»ur-

. .. ritrde Montréal, que nous u’avions
I, /ntuM, de N.w- rtjÇU preinje,,

de la visite du |l uous est venu ce matin, el nous
de

Un lit dans 
York, à propos 
régiment de Brooklyn au Canada :

• La nouvelle iuvasiou du Canada 
promet d’avoir plus de succès qu’au 
cuu» des précédentes et de ne pas 
provoquer do complications dip'oma 
uqu**s. Il y a nu peu plus de qua­
rante ans uu» la rébellion de t*api- 
nea'i el de Mackenzie reçut plus d’eu 
eouragemeuts américains qu’il ne lui 
en était dû ; et dans de* années plus 
récentes nous avons eu les folies 
lénienues qui, uous pouvons l’espérer, 
ont été indéfiniment susp-nlues, si­
non définitivement terminées. Aux 
anciens jours de préventions et de 
passion, le retour Je l'anniversaire de 
la reine aurait pu fournir l'occasion 
de bourioufllages violents el vitrio- 
L-ux ; mais aujourd’hui nul de ceux 
dout l'opiinou compte ne trouvera 
mauvais qu'un de uos «crack? régi­
ments de milice soit allé A Montréal 
pour fraterniser av«c les habits rou 
ges, et pour porter pacifiquement les 
eioiles et les bandes à côté de la croix 
rouge de Saint-Georges. Tout le mon­
de souhaite au 13* régiment visite 
Agréable at heureux retour, el tout le 
moud» lui sera reconnaissant d'avoir 
assume ta dépense et l'embarraa de 
représenter 1» pays en un» aussi in­
téressante occasion. Nous pouvons 
avoir couflauce dai.« sa bonne cou­
dait* et sa va)Haute leuiw et être firs

Îu’lt ue déehouorera pas le graûu 
liai dout sas membre sont l-s ci

F.jtids d*; la prison el du jury......  1 U4 OU
Commissaire d?s incendies..........  *66 66
Dépenses légale?............................. 1.500 00
Annonces, 1n3j.re-.s10n» et pape­

terie ............................    L«oo
Dépenses conling.ilil?» d'eleclious

el .................................................
Havre du Palais.............................
Vagabonds......................................
Transport des pr.s»nmer-............
Police............ ...................... ..........
Bilisse municipal** .......................
>auté..................................................
Chemins.................................. ......
F.*u.................... ........................
Marches...........................................
Eclairage el Lnuffage..............
I'r*\erv? ..........................................
Aqueduc......................................

1.0'X) 00
900 00 

!,(*«•» 00 
1X0 uu 

:o,ooo 0
1.000 00

500 00 
4,250 00
7.000 uu
1.000 00
2,000 00

500 00 
4,048 17

Total..................................... $37j,9»y 17

eu détachoo» l«;s ligne* suivante» 
son pro.-pectu*.

L'on verra que le nouveau confrere 
tout eu promettant d’èlre modéré s'an­
nonce comine conservateur, et ap­
prouve absolument la nouvelle poli­
tique fiscale.

Il fait ausei *a profession (le foi reli­
gieuse en disant que les lois de la 
sainte Eglise catholique seront la règle 
de sa conduite, tout en voulant pour 
ceux d’une confession differente li­
berté entière.

Voici les princijiules raisons qui ont 
déterminé sa fondation :

« En venant aujourd'hui solli lier, 
du public canadien, une part de son 
palionage en faveur d’un nouveau 
journal, il convient d’en indiquer le 
programme et le but, el de faire con­
naître les raisons qui ont motive sa 
fondation.

> Depuis longtemps, l’on s’accorde 
à due, dans loue les cercles de notre 
société, que la presse française de ce 
pays laisse à désirer sous bien des 
rapports : ou lui reproche d'être tout- 
à-fait inefficace comme source d’in­
formations commerciales, de ne 
douuer qu'une somme bien incom­
plète de rapports politiques, de nou­
velle» générale», etc. On lui trouve 
-urtoul on manqu' de dignité dans 
les i>%cat*mne, une hauteur chica___ _____ ses , . , . ________

loyena et lee défenseurs volontaire*, ^mére qu. fut négliger de grandes

I.n CMhfSralt OalHt-Pairlc* * Nrw.l trk

Dimanche, à 10 heures du matin, 
nue immense affluence de peuple se 
pressait aux abords de l'église, el les 
personnes munies de billet d'admis­
sion avaient peine à st* frayer un 
chemin jusqu’aux portes. 1.'intérieur 
présentait uu spectacle éblouissant 
Toutes les places étaient occupées, et 
de riches toilettes faisaient diversion 
à la monotonie de cette masse hu­
maine immobile. Uu soleil éclatant 
tamisé h travers l’émail des vitraux 
colorait comme une mosaïque éblouis 
saute la blancheur iiiugaculée des 
murailles et des colonnades de mar 
bre. Et quand, vers dix heures et 
demie, la procession du clergé, qu 
s’était formée à l'église Saint-Jean 
l’Evangéliste, 00e rue et Madison 
avenue, a fait sou entrée par l’arrière 
du chmur. la varié é et la splendeur 
des costumes ecclésiastiques, la ma 
jeslô de la marche à travers la foule 
inclinée, la large harmonie de l'or 
gue, et la dignité de ta bénédiction 
au milieu d'uu profond recueille­
ment formaient une de ces scènes 
majestueuses et émouvantes qui n’ap- 
partieuneut qu’aux solennités catho­
liques.

Les cérémonies étaient réglées avec 
cet ordre et cette préciaiou absolue 
qui ne laissent pas uu détail au bu­
sard. Les dispositions les plus mi­
nutieuses avaient été prises pour con­
courir A l'ensemble par le * comité

pèi îeure qui discipline le» à ne*, »-t le 
sentiment d’me vie postérieure qui 
met un fr»*in aux pussions par la 
craint»* du chà' in «t e» I’ «omr d

0 np ne- . La r ii u tm luolle
v. A u»* n *, . 1 4*r- u col

leclive loriiitue • par les lois nont un 
puissantes à guider la masse de I hu­
manité. Lee lumières purement hu­
maines sont sujettes à s’égarer en de 
faux principe, **t l*»s fiux principes 
engendrent fatalement de fausses ins* 
Ututions

Pa«*ant .1 ■« eop-’iiéra'inn» eéoè- 
n » uu »e . u» un I verses ruli- 
g o i#, 1 o. 1 le a 1 e a ,a« ae a déiiion- 
tier la gr4nd*ur »*t I» puissance 
rayoun«u>e du 1 atholu’i-uie Srns 
la clé du la doctrine cn bolique, a l il 
«Ht, il est pr a juu miaossible à nos 
fieres non f.atholiqu >, si bien dis- 
po-és qu’il» soi-ut à uotre égard, de 
comprendre, J’appré.:i»-r la b*auté 
ni v.^tiij nu de no* ie»up!os et Je* c (Té­
moin-» qui y so;t ce abier». Avec 
la oie «locirnidle p »r laquelle ils peu­
vent comprendre eus t tn^ es et ces 
cérémonie», ils verrgiru* ®ai).> du.ite 
la justice de ce qu'ils candamueul. il» 
regai dent, ils voi-ut comme verrait 
quelqu'un qui rugf i rait ces inagui* 
tljuc» vitraux Ju dehors de la cathé­
drale.

Is ne voie ni q l'uue lue 01 at ion va­
les llgllrs Mil» fiariuonle, de» 

sutures de plomb, uuu «;onl isiou «1e 
hlUlüutU-s el 1e couleur »ailS r-l'ef 
Mais qu’ils eu'ruut dans le .-aiictuair», 
qu’ils pénètrent dam la dorlriurt ca­
tholique, qu’il» r gardent «us vei- 
rières éclairées j » r un soleil radiaux, 
comme uous les voyous aojourd b 1», 
Ils compreudroi t «jue ioule c-tle 
gloire vien' d’un seul rayon. .* rayon 
divin émanant du soleil je l’eteriielle 
justice. Non q «e ju vanille dire qu’i1 
n’y a pas parmi nos f«ere» non catho­
liques Je» homnieSHUpérleur» à üeuu 
co«ip d’entre non*, par la culture d** 
l’ueprit, capable» j comprendre les 
beautés esthétiques du nos temple» 
mais après tout ce ne p-ut être qu’a 
veu la fi01 le aJtnïralion q i*il» au 
raient pour le bea 1, te! qu’il trouve 
mm eipreb-iou iau» les tenu »*s r’Iai- 
ique» du paganisme. I!h peuvent 

almirer le beau, maD, pour être con 
séiiueiits, Ils loivenl, plus ou moins, 
réprouver le dogme qui le produit 
Paur nonnon- ai nui a le ‘ogm» , • t 
nous aimons I.t b aulé j 1* 1 « ’é Q'i, 
par ex-'inpb*, calho«ique u u non c.» 
tholique, peut von la «;alli‘Jrat de 
Mi|« 11 sms admirer -.es pioporiion» 
et se» décoralio is, celte archilecture 
inajSHlueuse, « l «>s » aine» q ii, à la 
lumière Ju ciel, ce-'p endisseui sur sa 
la«;ad -1 L’intér eur b»l d’u't- «idi v-il- 
leiipe hatinouï.*, par 
»a { Dee, t qu- ton 
semb.e, la nculp m ■
tou* les a t- reu ]e. 1
1 11 r t» lie *»r lu maucv, «
ilr-au, qui resi.J') «ians i<i 
sur sou glorieux aurel. »

L’oraleur, passant ensuite eu revue 
la condition d»1» di'er* peuples dans 
les lapport.- de leur de^ré «le civiti- 
*atiou avec Lur religion respective, 
montre une civilisation supérieure a 
celle que le» hommes considèrent 
comme la plus désirable, et prend 
exemple de li nufon iilaudaisn. « L 
y a, dit-il, une civilisation «jui pour 
l’amour d’un principe repousse rnôme 
l’instruction populaire et la ru lieme 
materielle, il y a la civilisation «le 
l’homme qui mourra plu ôt que de »e 
mentir à lui-même et de uieiitir a 
Dieu. Telle est I t situation du oauvre 
paysan irlandais qui von *a famille 
mourir de faim autour «le lui, mais 
qui res'e debout dan* *a «lignite au 
milieu de» raines. Il pourrait avoir 
la civilisation «le l'èduratio i popu­
laire et des art* s’il renonçait à sa 
foi. S’il »e faisait protestant comme 
l’Anglais ou l'E«:o/sais, il pourrait 
être riche et instruit. Mti* parc

grand massacre des Zoulous qui dési 
raient faire leur soumission, ils ont 
été dispersés Malcona s'est échappé 
mais nn dit que Debalmauzo a été 
tué.

nGetewayo enthousiasmé par son 
snccèt et apprenant que les colonnes 
de Chelmsford avaient fait un mouve­
ment, en avant, a appelé tous ses 
nomme» et a pris une forte position 
aux fourches de White Uinveiosi A 
sa jonction avec Black Umvelosi. Il 
est appuyé sur les plus hautes mon­
tagne* connues de Zululand dont la 
b tse est denaement boisée. .Devant 
lui le pays est marécageux. C’est IA 
évidemment que le roi attend les An­
glais.

• De* indigènes interrogés disent 
qu’il ue se rendra jamais. On dit 
qu’il a réuni toutes ses forces dispo­
nible* et dé-ormaii il n’y a aurun<> 
invasion à craindre à Natal 

» Le po.-i q à traverse la Tng< la est 
prêt pour le transport des objets lé­
gers. Les cas d’insolation sont treu­
il ombreux. »

FAITH IM V KH H.
r *m ck h at un k. — Thermomètre ex­

posé au UOrd réel.—Altitude au-dessus I stniiie*.

|«aroi»*e de Ssiul-Juseph do LouL#*'u'!* 
jour da juin à onze heure* du matin ^

—Darne Klavie Fouliot w vir, l 0ulre ,
poltron l’dquet. u

Une terre située en la paioisso .J* 
Donut, «In 2 arpents de Tront 8Ur ;j0

vec les bdl.hiOH deMiiuJde pi ofondeur-

de la mer—190 pieds anglais.
Fahrenheit. Ceutigrade.

A midi. 80> 26" 7
» 1 heure, 84'* 2S* 9
> i > 86" 30* 0
» 3 . 67* 30" 6

—M. le coi'Heiller JobitHloi), du ro-
mité de sauté, h donné, hier, au Cou-
sell de-Ville, le» chiffre» suivant» de»
décè» par la variole, constaté» en
celte ville, «Iepui» le l« janvier jus-
qu’au 9 mai :

Basilique................... ........... 12
Saml-Kocb............ ..........  2»
Samt-.luan ................ ...........  19
Saint-Patrice............ ........... 12
Mount Harmon....... ........... 8

75

Pour Aire vendu à la porte «lo r#.gil4tf j 
pHroi«.se de Hainl-Donal, le 3e jour ,),. lu *, 
onze heures de l’avant-midi. *

jUUETIN COMMERIüh.

Montant |>er<;u A la Douane. \, j0 ,u 
dans ie port de Quebec—X Ilot» 6«>

I.n ba8»Mf NuSarona.

M. le rédacteur,
Comme li correspondance qui

—La musique de la batterie B 
jouera, ce soir, sur l’Esplanada, de 8

batterie 
üda, d

10 heures, si le temp* le

parti dans les colonnes de l'Evénement, 
du 28 courant, et signée « Plusieurs 
actionnaires » aurait i'air «1e vouloir 
laisser tomber de la malveillance *u- 
e» promoteurs d’une réquisition, à 
'adresse des directeurs de cette ban 

que, iiouM croyons devoir voua de­
mander la faveur de publier la dite 
requisition, afin que les intâ;es»é‘ 
puissent juger et peser les raisons qui I rue Saint Jean, à 
ont pu engager les signataires * «■> | creJia |e 4 juin, 
agir ainsi.

Non* ne doutons nullement que 
messieurs les directeurs de cette in«- 
t i tu li on ne donnent pleine et entière 
alisfaction, à le prochaine assemblée 
. s actionnaires, vu que ces messieurs

heures à 
permet.

— Le rég ulent des gardes de la 
princesse Louise a été invité Dar ie» 
hommes du 13e hatailiou de Brook 
lyu à prendre part à U fête du i 
juillet.

—Les citoyens de Québec auront 
occasion de voir le seul modèle qui 
existe dd la fameuse horloge de Stras- 
bourg, qu' sera exhibee, au n0 62, 

commencer mer-

PRIX DES At.Tlo.Ns.
Montreal, 3u mm |a;ÿ

ter bureau—Banque j« Munir-# jju.
133f Uaïujue .les |fâi hand 
ventes, 25 actions à 77J Maiiq«.|„(^
iiierne, 106J à 1UÜ , à part le <!. 
al(J2. Banque Ontario, ül d q 
de Toronto, ullert 106$. Banuue Loaiol.V 
46 à 44. Banque Molson, tu* 76. b.ia .e 
«lu l’eujile, 6l| â 49J. Banque Ja 
lier, 32J A 32. Oie. «tu Telegraph- <u 
tréal, 1U2J à 101 ^ . vente*, loo .ictions a 1 q 
ol 75 à IU2. Cie. du Cia/
I1M, veilles, 15 action» a 112J O dull-, 
min A h»se9 de la Cit»*, 82 'lenian.K . 
Navigation du Hicheheu ei lOuuno, 4 m 
40 ; ventes, 10 actions à VJ

Second bureau—Uauque d- \ .m-41, jjj 
133*, ventes, Suction-- à Uif 1^ 1 U» Bu- 
que «le» Marchands, 77* à 77 Banque 
Commerce, 106* à 106.» part le «livi.Hi* 
102* à 102. Banque Ontario. 6! a 60 bu' 
«jue de Toronlo, 10* * à 106* llanqu- c». 
solidé, 45* à 44. Banque Mo.«ton, 80 « 1, 
Banque du Peuph-, demande >2 
Jacques-Cartier, 33 à 32. Cie. du Td-^v 
phe de Montréal, 102* d lüî* v.-uies 55f. 
lion» à 102 Cie. du (iaz «!•* la lt)*k 
112*. Cie. «lu Chemin à lisses * uue si 
à 78. Cie. «le Navigation du IL !ir j -, 
«l'Ontario, 41* ù 40.

e q u * toil l est a 
les ligues d’en 

■ a p inturu, et 
huuun 1 :»*, J «u» 

D . i
labunidcle

»e sont déjà occupés du projet en 
question, et que la plupart d’entre 
eux ont été vu» et consultés privé 
meut avant que la dite réquisition ait 
été «tressée ut signée.

PL S SI EL H *■ AUTRE» ACTIONNAIRES.

A Messieurs les présidents et direr 
leur» du U banque Sudacona, Que-
bac.

» Messieurs,
» Nous soussignés, tou» actionnaire^ 

le la dite banque Stadacona, croyons 
devoir attirer votre attention d’une 
manière tout» spécule sur l'oppor­
tunité de liquiler et clo«e les .ifflires 
de la dite banque. Nous pouvons 
vous assurer que c'est le désir sinon 
de la totalité, du moms de la grande 
majorité de* actionnaires d'en agu 
ainsi, pour plusieurs raisons majeures, 
et notamment pour celles ci-après 
mentionnée*, savoir :

» t« La crise commerciale qui a un­
ir iué le* iustiiutiun» monétaires à 
des perles el dépressions considérât) es 
depuis «jueique» années ;

• 2° Le trop graud nombre de bi.i 
qu-* à Québec el dan» la PuissaiKH ;

• 3° Le» petits profits «jue la dite 
Moque a pu réaliser «iepui» sa fon- 
dation ;

4° i.h montant du capital entier 
jue la direction pont rail piobabie- 
ineut payer et réaliser dan* ou assez 
ourt «lélti, et C», au grand avantage 

des actionnaires qui pourraient fore 
rutiler leurs capitaux d’une manière 

plu» avan'ageuse.
1 Pour ce* cause» et plusteur» au 

ti. - q fil serait trop long d'éuuiuuu 1 
ici, nous osons espérer oue messieurs 
Ls directeurs voudront bien prendre 
ce projet eu leur sérieune considéra 
lion, et un faire rapport à l’assem­
blée annuelle du 4 juin prochain.

• Le tout humblement soumis,
•. Une centaine d’actionnaire»

• Qiiéb»c, 20 mai 1879. s

B LIL111N IELE6A APHIQU4

Set vice yénéral

—Le temps est très-chaud à Mont 
réat. Hier, le thermomètre marquait 
79 degrés à l'ombre.

—Hier matin, sur le marché Cham­
plain, un arrimeur du nom de O’Mal 
ley, a élé poignardé par un nommé 
Dixou. mais il n’aé'éque légèrement 
biussé. La police est venu aussitôt 
ariêler Diior, mais elle a été forcé­
ment obligée de le rull her A cause 
«le l’intervention des amis de Dixon. 
Toutefois O’Malley a fait sa déposi­
tion et un mandat d'arrestation es' 
émané contre Dixotr.

—Le vaneur final partira, demain 
malin, à 7 heures, pour la Bonne 
Sainte Anne.

— Dans la chambre des lorle, jeudi, 
le lord président du conseil a déclaré 
«jue la trichinose a été découverte 
dans quelque* troupeaux de cochons 
importé» de» Etats Uni» et débarqués 
à Liverpool. Uue enquête a lieu.

impossible.—il n’est pas possible de 
trouver à Québec un assortiment plus
complet de tw *ed écossais et anglais | ni|1 
puni habillement» de monsieur ail­
leurs que chez K. \. St.-Laurent, rue 
Saint Joseph, Saint-Koch. Voir I an­
nonce.

MAHliHK f/K GH< i"
Montreal, 29 :u«i ij/j

Fi r.i'H.—Marche pial el r«vorai>.>*t la*, 
leurs. Les extras <iu pruilcm; ■> ■ t. -, 
leun-nl élu olfertes è $4.25 el .q jt 
pouriaieul obtaOlM* a 2*.
Bas «le changement nomma Uu:)' ■- L - )t.- 
lonine. Il y a eu ««uelque» vem-*. uu 
iinfKirlance générale «-l un «.H Uni
de marque» choisie» a d**» c< IiUoüj jci -«
Kxlra Sui«erieure.......................?4
Kxira Mi|*erüuu..........  ........ - «
Fancy..........................................  •
Kxira «lu printemps.................  4
Supei Une.................................... •
Forte «te boulanger....... ..... «
Fine.............................................. •' Jü
Moyenne....................................  < '*
l'ollards .................................... * 60
Kii sacs, Ontario..............

Do marque de ville.
Ble .lu Canada Calme 

à $1.0 - suivant la quaiu - 
(Iruau—$4.20 à 4 25 
Mais—45c à 45*.
Avoine—3te à 32c.
( irge—Nominal.
Fois—80c a 80 j»ar «>ü lures 
Bkukhk—10c à 14c. 
h romage—6Je a 7j 
Saindoux—9c à 9*
Lar.t—Mess, $13 i>0 a 14.0" I

20

l<

7l» i 4 Tt
60 i i )!>
35 a U'

ait) 
I t À 
14 e
4 1 «
4 3 li 
i i *

.... 2 12* a t'i 
..... 2 » «LS
du j»riut.-a)je$

Alcalis, par U>d Ii\r»*** 
3 60. Ferlasse, $ >.65 a »

Ida*
70.

J 3 «

29 m

«ju’il no le veut pas ; pa;oe qu’il {«ré­
féré voir chaque aulel de son 'le 
transformé en calvaire, et cbaeuue 
de s*1! riantes vallée» ch »ngé«4 en un 
amphithéâtre romain où s*s enfants 
«ont sacrifié» pour sou Dieu et pour 
sa croyance, il r**»t« dan* une civili­
sation supérieur**. L garde cetta 
force qui lui rendra nu jour tout ce 
qu’il a perdu. Dm» la puissance de 
celle foi sont les germe» de la civili 
talion chrétienne, cW-àdire du la 
véritable et de l’éternelle civilisa­
tion i

(.’orateur a terminé eu montrant 
l’Egli»* caibo'ique traversant lesâga» 
avec la pureté de sou dogme et la di 
g:iité de su il culte primitif • Ainsi, 

l it dit, dan* ie »iècl» de la vapeur,
.1.. arrtug.uienu,. compuié d. MM. ln «*cl., no...

— Un état publié par le Herald de 
Montré d non» montre la valeur dee 
principaux articles de commerce im­
portés à Montréal, pendant les onze 
dernières années, comme ••• t *

En 18G8, 122,9(0,904 ; 18Ü9 edi,*
1)97,ti4S ; I87U, 131.524,851; 1871,
•35,504,334 ; !872,M5 675,016 ; 1873,1 «»<» 
$40,714,179; 1874,144,027,704; 1875, 
$35,106,948 ; 1876,128,890,836; 1877,1 ‘ K
$27,986,976; 1878, $25,094,134.

I«esexportations,en 1877, onto é de 
$22,901,825 dont plu" de $12,000,006 
i « pic* «-u talent Je» produit» du Canada.

En 1878, le» exportations ont élé de 
$21,660,981 dont $14,000,000 de» pro 
duit» du Canada.

MAHCHK DK N K NV \»»HK 
Culoti sans chai)gem'*iil 
Ki* ur clos *.ans chang" ‘. (-'

hatils ÿtiunimn.- ->-,J * •' *■ I
puur la commune à ta ch<».' ■ v'rt •*
*3 65 * 3 8.» |<our u r. rninut)** « 1 *-" * I 
exira de l’ou«*si. $n '*«1 •» 0.0<i p 'Uf 
hoop Ohio.

Fleur .1»- seigle h-rtne !«• f-l.O" * 1
li........i ■ ilae roc

minois, à $1 l>6* pour »

,i rctM

lui

gle calme, 64c à 61* •
Mais cl us lourd, rs,# 

veilles 75.1)00 iDinotS, de l A 4L 
Orge lourd
Avoine lourd reçu 111 "° '

I .!■'

40c 1

DfCPK HK8 OK OB M ATI H

ANOLBTKRNK.
Londres. 30 niai.

Unu dépêche de Simla dit que le traité de 
paix enlre l'Angleterre et l’Afghanistan a été 
ratitlé, aujourd’hui. Une salve de 21 coups 
de cc.?on a été lir**e en l’honneur de cet évé­
nement ' «

Le ministre chilieu à Londres a «*ié in- 
luriue que le vaisseau chilien Enwalda a 
été désemparé, et «pie suu ca|»itaine l’a fait 
sauter pour l'amp*'cher de tomber au |«ouvoir 
de l’ennemi.

lai Conseil Privé annonce qu apres le 3 
juin, en observant certaines precautions sp*ci- 
tiques, le bétail des Klals-Lms pourra être 
transbordé dans une partie quelconque de la 
Tamise ou dans un bassin de Londres, pour 
Atre lransj»«>rt»' * Deptford au lieu d’étre as­
treint aux seuls bassins Victoria et M llwall, 
comme sous les réglements actuels.

Une dé|«ôohe de Fans va à «lire qu’à la fa- 
v«-ur d’un compromis, Bianqui va obtenir sa 
gnlce avant le 5 juin

Un corres|»ondanlde Madrid annonce qu'en 
vertu du nouveau traite le» Chinois dans les 
colonnes e-pagnolns seront traite» comme le» 
citoyens «les nations le» plu» favorisée» et 
que les relation» commerciale» de l'Bspagne 
*«t »e la Chine seront placée» »ur le même
P*eJ . ►-Uue «iepèche d'Alexandrie annonça que le 
Khedive est disposé à accepter la nomination 
d'un controleur européen avec des pouvoir» 
étendu».

Voyageur» ai rivé», hier et ce 
malin, aux hôlel» Sauil-Loui», Albion 
et Mouillant Hill House :

ffâtel Saint- Louis.
John Oibson, W II Bauld, John H Btuld, 

Halifax . Kugèn» CréjH*au. Arthabaskaville . 
D McDonald, jr, C Tlios Olbb, J F Huplwel* 
M et Mad Boa» ol enfant, L Mussed, Mont­
real ; Mad F Grant, Dde McGregor, Dde C 
Carmichael. Pictou . M Bodiul, N(,w-^ork . 
Geo B et K B How«>en, L'*ed», Angleterr** ; D 
M Sara «on, Hamilton . Mad el Dde Patrick, 
M F Davis, Mad el Dlle Davis, Outaouais.

Hôlel Albion
M el Mad B Cromack, Harry 1>(**n, Jas H 

Loistman, W Clarke, H D Johnsonct agent de 
la compagnie de l'horloge de Strasbourg, 
Montreal ; M et Ma l J H Bidder, Toronto . 
Mad W It Blake. New*York , Jos Lavoie et 
deux Biles Iberville; W Siawar.1, Oula- 
ouait, .1 Mou», Üaspe.

.Mountain Hill Hou»*.
Foursi. K scande, Pari» ; Ioivallois, Pari» , 

J B Hamel, Wainte-Croix . J Bourdeau, Jos 
Uédra», «I B Champagne, Montréal.

23,(MH) Illinois, de 35«- J Jt J 
l'elal et de l'ouest, et 
blanche do ...

Fore ferin** de $10.«M à 1" 11 l"'J'
veau mess.

Saindoux calme $6.25 J 6.2 
Beurre 5c à 19c.
Fromage de 3c à 8c.
Pelrole, crue 7|c a 7 7-8o rsrtui*e I*'

Etat de» arrivai»*» »t 1,1
DBS NAVIRES.

Ktrtt comparalif «h-s arrr. as-', l ‘
.• pnrl. «-n 1878 --t 

jus.iuau 29 mai chaque anu-**
■ « ! ’ tool»*78 — 280 vaisseaux.......*• * ,.*18

1819--152

Moins 126

Ktat comi«araiif de» steamers

..129.1*26 

93,666 moi» 

océans
rive»”dan» ce |«orl en 1878 et1'^ ^ 
vemenl, jusqu'au 29 mai ch«l

1878— J5 steamers...... 37.273 -onn^'
1879- 33 " ......

Plus 8 12.470 plu*

Ktat com|*aralil «les
ports du bas du fleuve sau t W ^ 
1878 et l»79, jus«|u au »
aimée

I878_ |7 vaisseaux.
1879— 14 

Moins 3 "
HKUHK DK LA MARKR HAUTK.

Lundi......
Mardi.......
Mercredi .. 
Jeudi .......

Mai. Matin.
II. M.

..26 9—70
,.27 10-00
..28 11—51
..29 11—46
.30 0-47
..31 1—56
.. 1 juin 2—59

Soir.
H. M.
9-39 

14—75 
11 — 18 
4—15 
I —20 
2-28 
3-31

4 717 tonne»1-' 
3.378 "

1,339 moi* * 

a. du Golfe sont -

Ham«*di ..
Dimanche

Le courant continue * monter 45 minute» 
après la marée haute.

fUASK UK LA LUNK.

Premier «juartier «le la lune, mercre«li, le 
28 mai, 4 6 heure» 52 in. du »oir.

* Let vapeur» de la 
de Qué»M>c et des Forts du 
dans le rapport ci-de-su».

POET D* 00*BKC’

A H H I V AG K S.
30 ml" . 15 un*. 

Steam*’ M.s»is»*PI" K]Jr[^«e.s ^ 
M Macphorsou, »9 P»"?» . 
géu pour (Juebec el MoiU » 

Steamer Mtramiehi. Piéton. ' j ^
peur» de Québec et dw ^r 
7i>aa»ager» et cerg g I 
et Montréal. arnl

t arque Üoolb», Lon«lr»».
Frèr» et O», i«»4-

Ci*,l# 
,iu a

8
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Mandat* •vm{,1Sia*Vay»JJJJglflèfa Oudin
Ventes pur Knean.

snioj. 7* «,»!•« uu«'- I—gimcoe. *£,£» •«*.»«.............. ( VENTE DEFINITIVE PAR ENCAN

gXFBDtBt*

30 mai
pe(Uvi»l'. UV»T|*OOl

««•"“ici.

Allana,

do

Ha»*

w

‘29 mai
. Jouve*. ai»*# lA»!**11* 

prl""1 •**•*’ jo uwiS

',Wo,r-

y-

UUX *#Bt0<l
irrif*fM

^jîc'ttaNi#. Haiut-Tho-

,uju Marir-L*»™
"•"■MtH* ________

litfll p« gâ?r« du Va a *•
ilrtw 31 mat

, ,.. K Lroteau, Me Kniihe. boi* 
«bottlerae..»*, «of*

? Hocb. Yamuohlch*. fain. 

wu-»u avec plancliea.

i»ar le steamer Algeria 
.. Ik la CazeU* Marilme el Commet-

' r«o« ««•»«•

Kslemunde, 14 mai.
«KiTlU..... our*. I* «...

u,u Dublin, I® niai- .
SuJlall. I-rtl* 16 ma.

eirsnia* |*wUK “0,,,T*tA,'•
. ,-r-veaend, 16 mal, via Barrow 

KMpldn, Liverpool. 27 mal. 

,Nrwi«thW kouh «oa*»o.
Scotland (a). Londres, U> ______

Sommaire dea annononn nouvelle*

Uluquuauuu.-^aay el Cle.

Modules .leiuamleea 

Chape ux <1 "ti

\ltl Quinine de Northrop»! a Lyman.

K»C»H.

V.nu pr .»«»•-*•J-

(ir.D.1, veiito <l*.tluitiv« i'Muy »lCi«.

Beaux
grand

Ulover, Kiy elide 

K h entre w «I ( de.

Décèa.

Saint-J-Au faubourg saim-i-an. J»*»"*' ,lorn r- 
ris une longue maladie *..u.l«frte avec .*•* 

4*’^ n a la volonté de D.eU, <1ernoi»ell«!
. i-u L«m» i;u-

^ninn ecu ver marchand Se» funérailles
ITlï ù.u. «*

|.. convoi funebrebdpiuie
,, WII,v, ------------ lais-era sa de-

niKure ru** **t faubourg Saint-Jean, n. 10*.
5'heure» pn-cia*. U“ I*™1» * ^YIp
priMd'y assister sans autre invitation. H.IP.

Meublai an noyer, Orgue d'église, 
ml Piano carré, Sal de Chambra à 

Couch* r avec iImiiui au marbre, Huilai 
en chbiie ricb. iueut sculpté, Bu del eu 
noyer, Gar dérobé», Pupitre», Table» de 
uenlro, bêla da ëalon al de Chambre à 
Coucher, Matelas doorin. Couchette» en 
Ter, Lit» de plumet, Graillera. Cou 'erlurea 
de laiua, Coro^’hes, Miroirs, Machines à 
coudre de valéur, Gravure* encadrée*, 
Peinture* à l'huile, etc , etc.

MARDI* LK I JUIN»
Sera vendu, pour le oomple de la Compagnie 
do Meuble* du Canada et autre*, le* Meuble* 
neuf* aupériettr* ci-lesaus dan* le deruiej 
genre. L'orgue eat do la fabrique de H. Kr- 
ben, de New York, Matela* de crin et bu» 
ills, etc

Le tout sera visible, lundi, ai. grand ma- 
ga-in. 6'2. rue Hainl-Jeau.

La veille MA MOI après-midi, k UNE heure 
précise—Le tout doit être vendu pour vider 
le magasin pour l’exlubilion de * l’Horloge 
de Strasbourg, » qui doit avoir lieu mercre.li.

CASEY ET Cio.,
31 mai IH7'J. 450 Kucauleur».

Vi nte par encan d’un Fonds de 

Commerce d*» Marchan­

dises Sèches.

Meubles de Magasin, Livret de lu*Iles

Un vertu de l'acte de faillite de 1875.

MM. MAXIIAM HT (be ont reçu instruc­
tion de O. Itoy, écuyer, syndic oflb-iel, de 
vendre à I encan, VENDREDI, le 13 JUIN, 
au magasin «le II. PAQUET, tailli :
Tout le Fonds de Commerce «b- Mar­

chandises Sèches, tel <|u’il appert
par l'inventaire et s'élevant à.........$507*2.65

Meuble» de magasin .................... ......... '210.73

On peut voir la liste des dette» au bureau 
du ayinlic. Les marchandises seront ven­
dues eu lots. Elle» seront visibles deux jour» 
avant la vente.

La vente aura lieu à ONZE heures.
On recevra des soumission» poui le Livre 

de Dette* ‘98'2.‘25) au bureau du syndic.
A. J MAXIIAM ET Cio.,

E. et C.
31 mai 187». 491

VEN fK PAK ENCAN

BELLE PROPRIETE DE CiMPIGIE I
IMS 1)1 PHOCUAIN.

•lU.VBR, KHY BT Ci» 
««S-3f

.i.r.iiiiceB Nouvelle*
ON DEMANDE

10 MODISTES de première classe Em­

ploi comUM.

31 ma. 1479

ILLUMINATION !
LA.NrKHNES CHINOISES et PENSES,

VASEs KN V K It HH A IM «ENTE,
et CHANDELIERS. 

B*m el J bull marché, à notre Magasin rue
baint-Jeau

CASEY El Cie.
31 mai 1879 489-3T

Pennonna rct demincé*.
Oo peut se procurer une boum* pension et

Joaduunb * - garaiea <i d*§ ooodltlona hoilw
«*n i«dressaQt au n IU8, côle de la Montagne, 
ti»-t y,» le bureau >le i'Expre»».

Mmk. Vkijvk 11 PAQUET.
79 mai 187'.». 478- lui

AVIS PUBLIC
Eu par le près-nl donné que le» parents et a 
•Haut de parent» les créanciers et les amis 
.bleue MAIMIUKRITB Ml VILLE oitic i»E>- 
i.HKNK. veuve de feu ANDilNB PAQUE I,
«n «on x«vaut ■!« la cite de Québec, » as»em- 
Lieront SAMEDI, le QUATORZIEME jour de 
Jl IN prochain, à DIX h.-ur«* «lu matin, au 
bureau dn ProlonoUire «le la Cour Su|iérieure 
jour le district de Québec, au Palais «!e Jus­
te». eu la a té «le Quebec, pour «b nn»*r leur 
iw« «ur l«-x|>ose de la re.juête de Philomene 
baquet, aux lins «le nommer un curateur a la 
suce‘smoii tacante de la dite Marguerite M«- 
v i i ta» dite Üeschene.

UU SIGNANT et PINAL LT. 
Procureurs le la lte«jueranté 

Qu»b«*c. Jü mal 1879 480-21

ACTE Ut FAILLI It UE 1875
ET SES AMENDEMENTS.

ban» l'allaire de
GEORGE PAQUET,

failli
bas créanciers sont par la present* noliti.*» 

fie le lailii a déposé en mon bureau uu acte 
composition et de déchargé comportant 

«.«vrie s|jfi,e |mr la majorité ou nombre de 
•"* créanciers, represoulanl l«.s trois «piails 
4- %••» deit*‘H en val* ur, et une assemblée 
«Je» créancier- aura lieu, au bureau «le Wur- 
WnéUrtw.riiH Dalhousie, Quebee., MARDI,
' RIX-ëKPTIKME jour «le JUIN 1879. à 

heures,!» lavaul-midi, afin «le prendre 
Jonsnleratioa le dit acte d«i coni|H>siüoii 
» déchargé, dont les termes sont le paie- 
l «le treats contins dans la piastre aux 
nciers non pritii.-gi..*, eu 4, 8 et 12 moi», 
mpter du 2J uiai 1879, le dernier |*aie- 
t garanti.
H»c. .10 mai 1879.

D. LOHTIK.
Syndic.

au de Wi h iai.k et I.on i l»,
51, Rue Dalhousie,

Québec.
»'*I««h: 3li mai 1879. 48

SOCIÉTÉ
DEMANDE UN ASSOCIE qui * «lH

•rgeui à mettre dans une branche «le cont- 
tn,vceijui rapjiorte «le trente à trente-cinq 
pour « ent d» bnuéllce

S'adr«'»ser à ce bureau. 
Wusbsc. 16 *nv. 1879. I«

Me (JJt LE S
A BON MARCHÉ !

POUR DEUX MOIS SEULEMENT I
^Igrè la hausse des prix sur l«»s matériaux, 

ii'ienée par le nouveau tarif, les Directeur* 
'J* la Goni|mguie Manufacturière de Meubles 
'!«■ Drum ont décidé de continuer à vendn 
tt i' »n marché, leur stock «Minsiderable et 
varie de

meubles NEUFS I

'«•Irani au public l’avantage d’acheter des 
•«eiible» neufs lieauooup meilleur marché 
S* ‘I l«o*.rra !e faire à l’avenir.

D*» Directeurs invitent ceux qui ont Tin* 
6*1)11011 d’acheter des meubles «le venir exa< 
’«mer ceux qui sont étalés dan* leur

tolriftt, «a fecc 4« Birchi 4I.-PmI
A la suite de nouveaux arrangementa, le 

vtMteur n’a plus d’escaliers * monter pour 
Vltiler

THOMAS CRAIG,
Gerant et Trésorier,

C. M M. Ü.
4 avril 117$. 242-lm

MM. MAXIIAM ET G le. désirent apjieler 
l'atlention sut celte belle Maison de Campa­
gne situ»**» sur le Chemin Baint-Louis, et 
connue sous le nom «le HIGHLANDS, ci-de­
vant occujiée par le propriétair*», C. V Temple, 
écuyer

propriété «‘St admirablement située ; 
la maison est bien construite avec tout**» 
les ameliorations modernes, salle de bain, 
rlosel», m ignitlques fournaises, gla«*ière, 
laiU*in*. « curies splendides et remises, avec 
jardin et verger. 32 acres d'excellent»* terra, 
dont sept acres boisés; une avenue d’urbret 
d’ornements. L«* tout forme un»; magui6«|ue 
résidence «le campagne.

Co>i»itio>s : ‘2U pour cent comptant à la 
signatur ; «le l’acte, et la balance devra être 
l>aye.« une moil»»* en deux ar.s et une moitié 
en quatre ans, à s,x pour cent «J'interêt, pa­
yable si-mi annuellement.

Un p*ut voir les plans et obtenir tou» les 
renseignement désire» en s'alignant au bu­
reau de MM. Max nam et O

La vente aura lieu, LUNDI prochain, le 
JUIN, sur l»*s lieux, a TROIS h.*ur*'s 

Un goûter sera s-rvi.
A J. MAXIIAM ET (de ,

29 mal 1879. 483 E. el C.

GRANDE VENIE DEFINITIVE
PAR ENCAN.

KIFrts d'iBi'ublt muil da loin gfnrf»
Tout rassortiment d* Meubles neuf» et «b* 

seconde main «jui se troux** à la Hai;e (.bani- 
plain, s» ra vendu.

O Vit un»* h»*ll»* occision i»our cikI» 
famille «l'acheter des Meubles «le première 
classe, «les Marchandises Seches. «!«•» \ erra- 

! rie-, l'or'tilaine, Dolerie, IVedes, Lingerie,
I Matelas »*n crin et en laine. Tapis, l’relart^. 

Pianos, Machines 8 Coudre. Peintures et 
autres articles «I'am«,ubleiii.,ut—pour inaisons 
magasin» ou bateaux a vapeur

La vente aura lieu, tous l«*s j«»urs de celte 
semaine, a UNE heure.

CASEY ET (de , 
Kucanteurs.

N B —(domine nous «levons abandutiiier 
les niruir»*» «laits la Halte, I» tout seia vendu 
et enlevé après la vente, le*» acheteurs ob­
tiendront de gratnies chsucas 

*26 mai 1879. 468

6RANDCONCERT
siiiMoauii veictii.

Le 17 JUIN, aura lieu dan» la graude salle 
du Couvi.nt Je» Revéremle» s,« ir» «le la Cou- 
grégatiou «le Notr«el)ame. A Satnt-ltomuald, 
un Concert dont le produit sera |)onr venir au 
aide A cette m»tituli«.ii M«s»J«-moi*elle» 
Louis» Lkmuis» ok MtRTiuNYat AsTuku Dks- 
San» sont les directrices de ce concert, elles 
seront aidé.;» «le» eièves du couvent, té» sera 
l'occasion favorable d'anbrndie de lu bouue 
musique «l «le faire eu même temps une 
bonne luuvre.

Le» ourles de la salle s'ouvriront à 64 
heure» P M et le concert commencera à 7 
heure» precise».

Prix d’admisHiou: 50 can lin s
•2Ü mat 1879. 447

RECEPTION
DE LEURS EXCELLENCES

L<* HlurquiN «le Lome

Sou Allège Ko)hIo« la PriucfKNf

Lt'iiNé.

ILLUMINATION E F OÉCO IITION I !

HOTEL-DK-ViLLK,
Quebec, 19 mai 1879

Avis public est par ces préseules «luuuS 
<|u'u une as»euihl«;e de» comité» de décoration 
et d'illumination à laquelle étaient present» 
hou Honneur le maire It. Chambers, écuyer, 
le Ll. Col. Moulizamherl, l* s colonels Rbo«l..a 
et Pope, l’bon John Hearn, échevin, les con­
seillers P««achy, Hrouaseau **l Russell, A 
While, écuyer, présidant «le la Société >>uiiit- 
Palrica. Isaac Dorion, écuyer, l**s deux co- 
mill s se sont aiiiHlgaiii« s en un seul comité 
lit «d'illumination et Décoration» sou» lu 
présnlence «b; i'hon. John llearu, après «pioi 
il a «te unanimement résolu que l'arrivee «le 
Leur» Excellences <m cette cilt* aura 11»*1: pre- 
bablement le 4 juin prochain, |am<laiii ia 
soiree duquel jour il y aura une illummulion 
à laquelle les autorités fédérales, provinciales 
et civiques ont résolu de |>ren«lre part et à 
la<]uelle le comité espéra et s’attend «jue les 
citoyen» se join«lronl de tout cœur pour faire 
honneur à l'occasion.

Le comité invite plus socialement u««» ins­
titutions religieuses et etablissement» d'edu­
cation et de bienfaisance da toutes croyances 
et denominations de co courir activement à 
la léle pour en rebaisser i’»-clat.

Il est à désirer que le*, églises soient tout*-» 
illumine.*», y comp - r» clochers, et «jue 
les baii'jues, magasin». lUanuCaCtures et autres 
bâtisses «le toute» sortes se joignent aux mai­
sons et habitation» «les particulier» utln uue 
l'illumination soit générale et surtout qu on 
n’oublie aucune des bâtisses sur le» rues 
principals «le la cité.

La ville <lo Lévis et le» paroisses avoisinan­
tes «le Saint-Sauveur, Siint-Joseph «le L1 vis, 
New-Liverpool, Beauport, (’liarlesbourg *‘l 
celte partie de Piste d'( trleans qui fait la«;e à la 
cil** s’empr»‘sseroiit ‘■ans nul «loiit** d'dlumi- 
ner «lu côté de la • il» et d ajouter ainsi au 
concert de réjouissance» qui s el.*vera «b* tou­
te» parts iors«|ue joiur la jiremière foi» la tt!l- 
bouoré.- «le noire bien-aini*1® Souveraine et 
son noble Ejkmix auront foule |»*sol historique 
de la vieille Stnilai'oue.

Inutile, il est présumer, de f«nre un a!»pel 
spécial aux capitaines et maîtres «le vai» 
s»*aux «le tout**» sortes et dim- nsnri.- qui « >• 
jour la s«- trouveront dan» le havre autour «!*• 
la cil** ou «jui seront »<îost«*» aux quais, de »•• 
pavoiser pendant le jour d«* leur» couleur» «es 
plus gai» s cl de sortir leur» iu nièr«* la nuit 
en telle profusion qu». les eaux aient, en le- 
r**lletant, l'air de se réjouir d.* 'a j»r»-»-n''e 
d'une princesse parmi nous

II n'*-sl pas à douter que no» sociétés na­
tionales comme en ItGl érigeront

Dr. POURTIER et FIL8,
DENTISTES,

35, rue Saint’Jean, Haute-Ville.

VUCCUHSALK

l*7# run Sami-Joseph, Saint ILn ti.

V JM A VIS L’X«i USA,
QUEBEC

V« mal 1879. 469-lui

GLACE! GLACE!
SAISON DÉ 1879

La soussigné désira inloimar se» j.rauque» 
al tous eaux qui font usage «la

» Lack

pour la pn-»aula saison qu'il a oumiuanoe, il y 
a quelques jour», à an laue la livraison A do­
micile tous les Jours

LEON AREL
‘2b mai *879 M4"t(B

AVIS.
Demande sera faite au Rarleiuoiil «l«- Qi«- 

bec. durant sa prochaine session, A l'.-ll- l 
«i'obbmu un i»«-Ih incorporant une Com|.aguia 
de Ulcinin «i« T'er qui construirai! une voie 
ferr»m depuis l'Assomption à TKruphamo 

Montréal, ‘25 f« v. I»79 460-‘23mai

UN PRESSIE R.
On a b.Sjiii d un DRESSIER qui pounait 

surveiller un motaiii et couduir») en mêuo» 
temps <|.-s pru»»es mé«:anique»

S’adresser au n* 1071. |*o»te restant»-, 
Québec

(i mai 1879. 380

GEO. P. ROWELL 
ET C *

B m ♦* a u d’Ageuce tiVibaouf^

Pour le prix «le <Lx conlins. on pe'rl 
se procurer une biochnro tie cent page» 
avec îles lisiez «le journaux el lee 
prix chargés pour l i user lion d<*s an­

nonces

F«.ur le prix «le «Rx piasiiea, on p«*ul 
fair- insérer «piniro ligues pend iii! n«.«- 

boni m e «iaiis trois cenl nmpi une j ui* 

liai lx

lO, rue Spruce,
\ .

'26 uiui 1879 465

NORTH BRITISH

HarobsüdisM sèohs#

COMMEHCUL HÛUSf.
Nouveaux I w«ie«h angl n» (de TO,i-*«U,

N .Uscsux I weu«l» écossais,
Nouveaux Tweeds cai»*«li«n».

Nouveaux Tw«ie>1» d'Iialilax

N ou val U.» Sarg-'S trun«,'lises pour babil», 
N'iuvalle» S.-rge* Zephir pour babil»,

No ivcRe» >erg. » fran<;âi*es «le fautaisio

( aillikole- .-l Cal* çoiib «le iiterlno» pour iüm» 
sieur», blan -n *»t «1*> coul*«ur».

Camisole» «l« g.i/ et «b» III pour m«»a»ieiii»
Vèlemeul» .!<« .|i-ss*»us ou colon blanc et 

jaune

ItCl
’arche» autour «1»* la Place .1 Arm*;» et qu 
autre» iminutioni qui en ont le> moyen» 
ront la même chose, et que les citoyens en 

general drii!*eronl « l orneruni le- ru**s et cel.« 
lus |a»rticulièrement sur la ligne d*- la j«ro-
ssion depuis le-juai «1^ ia Renie ou Leurs 

Excelleuct-s debar|ueront, j«as»aut j«ar «••» 
rue- Cbaïui'iaiii. Nolr*'-Dame. Lam. iitagne 
Du Port et Saint-Louis |U»«|U’A la Cita leile 

(. BA1LLAIHGE 
Ingénieur de la cil*- et - 

loint de decoration et 
Quebt*c, '21 mai 167'J

IVt ARCH AN

Bourses de <»ilohrist.
I,e« can li«1aIs résidents dans la Provint' 

de Quebec, qui d»**iretil c«>noourir |«our ce* 
bourses »*t subir l'examen «jui «toil avoir lieu 
le DERNIER LUNDI «le JUIN prochain, doi­
vent transmettre immédiatement leurs i'««qui* 
•liions accoi*pagn**Ms de» j.ièces *-t certiticat» 
nécessaires, au Departement de plnstru«-tion 
Publbjue, où ils |M»urront avow tou» le» ren- 
seigneinents re«pns.

Q. lé bec, 30 mai 1879. 4S5-3f

RECEPTION
DK

Hou Altesse Royale 
Princesse Louise.

la

Eu pi«.»ision «le cet événement Mesdames 
FISHER .-t SHEPPARD ont reçu les «1er- 
nières uouvea l«-» en fait «b- I«nielle» et Cha- 
|,oaux de Cour .-l Ca|«i.le» de Voitures, que les 
dame» sont iiivit*-**» a voiler à leur Salle 
d'Kxposilmii,

10. rue La Fabrique.
'29 mai 1879. 48'2-ls

HOTEL-DE-VILLE.
MJHKAIJ DI’ CHKKFIKR l)K LA CITÉ, 

Québec, 79 tuai 1879.

Soumitiions pour Hé paradons et Chati 
,jtm nts à la Bouilloire de la rompe 

d vapeur « Chatham. ■

Avis public -st par ces présentes «lonné 
que .les 81 II’MISSION8 CACHPTfttiS. en 
•lassées «Soumission |*our réparation» et 
changements A la Pomp, à vapeur Chatham.» 
et ailles*.*».* au soiissign».. seront re»;ues à ce 
bureau. D'HUI au il JUIN prochain, tout 
le, jour» «le 9 heures A M à 4 heure» PM. 
„our toparations et changement» a laue è la 
bouilloire .le la pom|M* k vapour Chatham sur 
le même prim-ii* que celle de la pompe Hlian 
Ma*«.u d’apr s le pian et le* spécification» 
déposé.'* à la Station du Feu No. I ou Ion 
pourra obtenir toute information du Cliel »l* 
la Briga«le du Feu.

Chaque soumission iK»rter* les signaiura» 
de deux iHiraonnes soD able* comme suretes 
•u contrat «jui sera rédigé à cet elfel et sera 
Ihito sur un blanc que l'on »* procurera a la
Billion du Peu No. I.

La Corporation ne s'engage j»a» à accepter 
la plu* haute ni môme au«;une des *tmiiu*-
•ion*. , . .

Le contracteur payera au notaire le coût *«* 
rédiger le contrat et fournira è la Corporation 
une copia certifiée du dit contrat.

L. A CANNON.
Uraflkr de la Cité

39 mat 1179. 4»4

r]

LLciuHt !» h'.iiidifls oi *1© couleurs.

I* S lou|our- eu mam» I» * «lilléreiitei 
g'dluieuiN a .-c 
vaut ou «b-i i i'T-i

eu 
-i sa..

ma lus
- (Oi». b-iUlooit* de-

Chenil- », 
.hoir

L.ila-l Poignets, (.ravale», MoU- 
• I.. -i. e et de lawn. Bretelles 

P.uupluies, etc , t*l<:

111 IIA Y BROTH EUS
14 mui <Hl9 

KKNDK/a
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\ ou* CH K/

V. X. ST. LA IJ KBIT
MAKCI1AND UK

MARCHANDISES SËCHES
A I. EN S El U MH UL b U WA LO,

20.1, rur Hâiül-Jos*pli, vis-à-vis le

Vous lrou\«

(oimut,
re/ a ce magasin 

dise» à
.les .Murcbau-

)leilli ur marche ijue put tout «nHeure.

fair VOYEZ NOS PRIX m 
Tvieed loui Unie valant $0 80 pour $0 40

IL dp d if

Etoffe* S Hob-.'»

Coton jaune <! 
Wincey 
Indienn-s 
Ctiap-aiix «I».* 

montant 
A»sorlmi»;nl

1J

I.0U 
l 25 
I 59 
1 00 
I 50 
1.25 
•2.50 
0.40

0 35 
eu n.oi.t

Ü 6U 
0.75 
1.00
0 50
1 00 
u 75 
1.25 
0 lTj 
f» 0’
0 30 
U 10
0 II 
0 20

THEOPHILE III10I,
IMPORTATEUR

>E

H.AUCHAXIlISGS SECHES

EN GÉNÉRAL

lit

mlr« pour homines. 

Hdrd^s lait--

>.-vt du rom il* 
Il imination

457

ISES

I / Uidi I8Î9

Bongif* de

Irr

F AM 1 L .. K.

MARCHAN­
DA

Nous \enon» lustemenl <1- r» 
ortimenl très-com «let d ellet 
lasse en ce qui concerne le 
)ISE8 A LT >A(.L DBS FAMILLE?- 
rès-bas prix et que nous r..comnian«loii- 

lem.Mil à nos prati'-iue*

* .1 aUl- l v alll b ' UleilI»

1 OU
raj^

le iî-78. 
■ le Qné- 
.le Bol­

et croisé», de tôUt»»» le*

Cotons atiglui 
fahreiues.

Notons à «li a j. uni» 
largeur»

l*'raj.pè blanc, Diup saUné j«our rol.es du 
matin.

Toile A drap de toutes .*•> aigeurs 
tainas de toile |*our table, 
hn lie». Serviettes et |t(i'.lure- 
îouvrapieds «le to:U-lle. de toute- gramb-ur*. 
llacktback, Toile ouvrée, Toile h -ervieite- 
loile d'Irlande lorle. medium et fin»* pour 

chemises.
Toile ouvre* «le U.Ule* .-»Je •». 
ndienties. Batist"-. M.msseline d- lantaisie. 

Bas, Gant», Ombrelles, l'ara-" -

un jeu en«louiuiagè«500 Couvrepie-I*
moitié jinx

70 dou/aines de M 
pour messn-urs. à ‘25 
or«l maires.

75 douzaines de Bas |*»ur 
‘25 cents, dan» le» bas |>nx.

uchoir» «le toile ourle* 
i, „u-ite-»oii» des prix

■niant*, «le 1 r> A

Un assortiment iiv--com. n-t de lapis «•«■•. 
dirons les plus nouveaux, loile» cirée» 
Iraji à Iti'leaux, Cornu b»**, l’ôl»**. MiUing- 
le Napier de toute-* les largeurs, Mailings en 
:ocoa. Bugs «le loules couleurs. Nattes |«oui 
jKirles, etc , etc.

5 p. ffil d’fwoiuple au roiuptaut

GLOVER, FRY ET C
•23 mai 1879. 461

PHOTOGRAPHIE.
Le soussigné a l’honneur «l'attirer 1 alien- 

Hun de la so.-n-L' «le Québec et du public en 

general sur la
liALb'HIK VHorOHH.WHKnJE

|U'il vient «l'ouvrir a Quebec, 10. rue Sainl-

ean. mim mur os
L'exjierience qu’il a acquise par la pratupie 

de l'art photographique, I esjiace de ‘25 an*, k 
New-York, lui donne l e-pou qu il pourra 
saiislaire le goût des j>ers.)nnesqui aiment le»

Portratte photogrupluquoe artiate- 
mont fultN

Kes instruments sont «les plu-pat fait* Il
a, pour l’usage île s«n> |«airon»1 «l«*s l)rap«*rie»
d'une grande riclmsse

LBS POHTRAITS DE FAMILLE 
à l'huik, au crayon, au pastel, d'apres na­
ture, ou «le vi.-ux portraits, sont | ar lui 
exécutés «Je manière k salia’aire le-* p'us -lit 
Moi let.

LES PORTRAITS UES ENFANTS 
sont t«ar lui l'objet d'une élude spéculé 

f«e soussigné, enfin, invite re»|-«'«-<ueu-îe- 
mml la société de Québe*; et des environs, et 
le public en général, A faire une visit»* à -a 
galerie, et esjrf*re mériter leur bi.-nveillaut 
patronage.
' A. B. E. KRMILL\KD.

10 mai 1879. 403-l5f p

LES URSULINES 0E lüEBEC
U 1er loin.* des URSULINK8 DE QUE­

BEC, réimprimé tout récemment, vol. de 566 
pages, prix 3/9.

En vente chez
M L. CHEMAZIK, 

Uaule-Vliie
QuélxK, 12 ®*‘ 1879. 409-11/

MSHüAÏ\ TI L

COMPAGNIE D'ASSURANCE
ioutre If V*u et nut la Vie

ETABLIE EN 18b.«

Capital: Deux million &t« rltn^

Elle accepte Jet assurance contre le feu

Alil

Taux couraut* Itfi plu* ha».

Les perle» sotil réglée» prompieiuéul 
et liheruletiieiil

bile n exige rien pour le» polie»-* ou le* ira »- 
ports
JOHN LA1KD

Aokm
tu rue ^ainl-Flerre

«35-1 iii
12 à la liirr pour I’ll- 

I Diiaalioii

belle* Bougies do 1*2 a la hue soit 
peur lantern-» chinoises ou j our ies c; assi*

En vente au comptant chez
M L. CRKMAZlb

t9, rue Buade
*2* mai 18.*9 37ü

t oile ,Uiliili'il»»L
C" le Munie pal de la Rroviuc- d^ Quebec 

tel qu'eu force le ter janvier 1879. uuq 
a a utê la jurisprudence «le» a«ièt» > 
i i tant. l’acte «les hceiic*-» de qiuebec 
a j r.*m 1ère j«arlie de l’acte electoral 

b«c etc . compilé et j«ublié par E. I
|ç»l* Uill^, d^Oudl

Un vente au comptant chez
M L CRKMAZlb 

|y, rue Bua le
‘It mai 1679 * « «

jPAHKTERÏK î
Papier l’otl. Papier Foolscap, regie et uun 

regie Papier Foolscap r*-gle en i-iastre* et 
uaiitin» pour compte. Tête de oomj.ié sur j«a- 
1,1er le couleur, hajner a btUi» extra super- 
tin, ioli i*aj'ier regie à 10 centin» a main, 'tu 
lrès-b i assortiment «le l’ajner de t*u I, graii-l 
deuil, deuil ordinaire demi «ieuil et quart de 
deuil! Knvelopp-»aedeU-.!.arr.es -t oblon le». 
Papier de fantaisie, Papier dentelle. I uj.ier 
gaufra. Papier avec Heurs colon. es. Papier 
b;«‘U. vert, rose, Papier j-elure. Papier bé­

tonné, etc. ... «
I ... rèa gran I* vonéM •• ■ w • ■ Livra» 

blanc» convenables i messieurs le» etudiant», 
i .ai nets pour la comptabilité dan» le* laïuille». 
Blancs de blll«it» | romissoire». etc . et tou» 
|e« article» *-u u*a»H dans l*s bur.-aux 

bu venu ch.-*z
M L CREMAZIE 

19, rue Bua«le
‘27 mai 18*9. 4 < I

PETIT MOIS OE MARIE

petit Mois de Mane. jh«iis«.'i-s pi«u>es pour 
le moi» «le Marie, ou le mois de mai, par . au­
teur «les Paillettes J'or jolie brochure m 3V. 
prix ci>s» ce..'Ti>s. franco par la malt**.

En vente chez
M L CHEMAZIB,

19, rue Buade
‘25 avril 1879. ‘237

Œuvres de Paul Féval

Les Etape* d’une Conversion, Pierre Blot. 
Frère Tranquille. La Louve. Rollaml jued le 
fi*r. L IIoiuids Je ter, l*es Xeillées de lawiiie. 
Chouans et Bleus. Valentine de Rohau, Le 
Poisson «For, Le Régiment «les Géants, le> 
Loup Blanc, Le Château «le Velours 

tKUVRES DK RAOUL DE NAVERY 

La Péruvienne, L’Aboyeuse, La Fille Sau­
vage. L'Accuse, et UU» les autres volumes 
publiés intérieurement.

GUSTAVE A!MARI)
Les Vauriens du Pont-neuf, La Vie d esvoc 

et de taille. Le Mang.-ur «le Poudre, Le Capi- 
Uiiue d’Aventura, Diane «le Sainl-Hyrem.
I. Aigl*'Noir «les Dacolah», Les Pieds four­

chus
LEON GAUTIER

Portraits contemporain» et questions se­
melles, vingt nouveaux portraits 

OCTAVE FEUILLET 

S. ène» et Proverbe»
autklhs divers

Maître Guillaume, |-ar C Desly . La Balle 
,1 l ..a suivie d'autre- nouvelle*. (Htr le même. 
Fulbert de Monleil, Voyage au pays .tu bien.
I. Veuillot. Molière et B«>urda oux. Mlle Z 
Fleurit t, Butoir* jm.ir Tous Aigle et Co- 
Unibe K Maltoii «l«* Monagl.au, Histoire 
émouvante*. La Téta «le mort Louise Foubert 
U» Soldats du Christ, etc. Emile Gabortau. 
Le Capitaine Contanceau. De LaMolhe, I>- (

geiole de tou» pay*. '
Sténographie Duploye. neuvième édilton, 

sente médaillé d or à ^exposition universelle

de 1878 . |
M°lL CH«aAï.«.

ifif rua Buade
12 mai 1879 410

P. S.-Le
Hanl»*- laite» 
UHKPFAPD

ouipl t «i

d«-j«arleinenl le 
.--i mjui la *urv

* Tvv«
• t lia no»

ds et
de M

X

A

Rut

ST- LUUEXT,

gn«- «lu Buffalo,En«
\ ia

8a LJoseph 
388-3m

i Couvent. 
Saint-Roc

kobi:s m; imvtr
Kl

U‘ü HOIRÊ'iS

N ou* venot - 
»ortiment très 
lé» en fait de 
S ut-e», dont « 
rail être surp 
lérés, *av«jir 
>al (i» broche- 
V-lour* iav 
y.ros Gram, c^ 
Gretiad.ne le 
(ire« a«i me bre 
Nouveau genr 
Grenadine uoi 
Gr-*na«lii.e Je

•l’ouvrir eu ce moment uu as- 
hnisi -l^s derniere» n uveau- 
ltoL»e- de Dîner et l< bes-le 

ça ,i e et ,a rc;liesse ne sau- 
- .*» ». et a -les prix très-mo-

a nsi que i‘uni pour apj«anet, 
io ri et l’uni L*our aj'parier 
i.eui* ie» p us nouved- »

TAPIS,
PRELARTS,

de (outéM <|iialitéM et largeur*,

A m:\dki: A TOUT PRIX.

En face du marche Jac.-Cartier
SAINT-TvOCH, QUEBEC.
*4é

!8 ma 187 avril

pour robe»,

Bat»
lie SI
lonai

le Robes >1«
Canvas, que 

ut u»ie peur I1

.XiMiV. au rho \ dVUfls dé lauiaisit 
VrUMiil tl'firf r»vu.

Franges et aiitr-- G..rnduies pourRicl
robe-

Rut de id.Ile et de ïdl i

iu» nouvel les
D»-nte 

en Dent 
Man.-he 

Para»

le I
-t» et

l* S e|J I
- E i. -

grn n«le

Le# poudrae à coooue»
l *ii etfi-ae»# 3* plu# ce .ont Je« | oi»' r.# r-oiant
"* Mettra. K»i'iaehimi.*te.* »ur.'»t* U' 

«eieotiüauet. complètement t.ot-T-«t.» un- 
kere’.Te» etc., et qni «ur»nut • r- «ir hul Je -I. « 

ie» retuitaU l uiejubl détruit 1» r»--e, et ce go >

jut iu â e Jour, # nteomraetnut le monde le sait, tré* 
>r.» «r'clei.t- et dniiatreus â introduire »u t yer doueed

I .nie-1 ont comptai 
e .«•:i de-rui* tout Im 
• • • «u:- le* Insecte»
< .litre poudre u’:i atteic

• r Je» principe#
intectea. punaise# 
le | ut n-.portant 

jusqu1» ■

M 4hiTf ^UX

M 
dont ii 

Hob 
•Jan* I

de *ote, a - a -
-hUt- I
Manl>
lerni-r

aux (il 
• - mo l»

eu a
AUX

désir.
Otileclli Ilti' '

j “jj d'iêcompte au comptant

M.0VKK, KR1 KT fit.
9 ma. 1879. 395

DES COMPTES
PUOk

$15,500.
On oilre »*n veine «Jt-s Uuiuplefi nu 

moiilrtiil «le $15,500. S m1re*$«'r a 
H. A. I) , .«u linn-ail «le ce journal.

sel Saks le navire.
I'.vH lib QUI: EN 0 F B FMI)

7000 S;ic.s n o> St*l tir* Liverpool, 

10 an tonneau

En rente chez

VKKRET, »TrW UJT KT 41e.,

q»L Al DUS INDE>

19 mai 1879. 439

(IIAIMUA B'ÉIÊ.

G. fi. fiENFKtW ET C*
Rut* Buade, Haitlr-llllt

I.KS MK11.liKl'RKS l-’tlHMKS

DE
(.'lut|M‘iiux A l»v motif

eoca
MRJ-SlF.UR> E! JEUNES GARÇONS

KM
BAT/ M, FEUTRE LT PAILLE

haj^au vendu tu pru

L*Ot
Le nom ** DESFR 1 FUR * » été donn.- A -, 

»i*on> dan# lOMue le- «Ue e«t c-mploj *e.
•• LF^EUTEl K ne cntieut aucun i 

►r daw let Mit. berce u«. trinoire A ln^e J 
o le t.ré,erve le* n r» et tep^tterie*. 

l*, A-»r.»e - chef M-*«r-. L'rt <iette * N# -PKINCII’AI X DR'Xil'ifTES A F.»*I( 
PRIX l»L LA B.'ITI Vïéi ( KNTS 
Lti arv« cher 1-* «sente

! le |»'udra, p»-ce 1*

pr«

ntectet Jé,er'.«a;

et peut t-a 
nti ut. A-'

Cvru.’(«u«nl t'employei t»n# 
n i.ce l .a .-ulleou * la -

rue N U» Dama, 
IKKS

I>r Pin au t 72 NoC.

HJtLBRONN la é CIE 
Î«V rue *« Ja~jua«

la rOri)VK PFS^RTKITH se 

droguiste» et épicier*.
27 ma. 1879 473-l7m-3fpa

vend à Québec tbe/ Tou- lé*s

COMPAGNIE DE SACHETS HOLMAN
POOR LI FOIF H LES F-EYRLc.

J. GORDON BENNETT,
UNI

A ouvert, au n.
AGENCE HO' R TOUT r

Ou tuU» ceux >jui -oulfr.-ni «le nia- 
la.be» chronique* pourront fane 
appliquer ce remède étonnant qui 
guertl *an- metleoin*- et u a ja­
mais manqm 'e pr«Kluiie »on « lf-t 
I).*- un lier» de témoignage I al- 
te*lent Le» ca* les J«lu> d* -e*- 
ja-r**- de maladie* -ont ceux qui 
démontrent et prouvent l'- tli a- 
eue merveilleuse de ce rem«\ie 
Tout le monde devrait lire une 

c )ui rance lonnée i ai M pair* 
child et qui a Ole j.ubliee dans It 
ljl,it>e et le Mail et autre, jour 
naux, y compris le Journal Je

S\CUET> REGULIERS.........
>AClibTS >PK( I M \ ...........
>Ai H BTS Prtl'R ENFANT*

.1» rue («iarneati,
« a PROVINCE DE QUEBEC.

ijuetec donl on pourra -e procu 
rer un exemplaire gratuitement 

L agent lui-même, ayant soul 
fert, j-endant piu.-i. urs année? 
d'une maladie que les médecin» 
avaie .i «s-aje eu \&\n d.- gu-Td 
lut conseillé de lair- u*age le 
l'un I- es Sachets, *-l t eu 
•btinl la gu-nson la plus corn 

èt«* Eu cons-'q-jenoe il * est 
harg«' de celte agence comme 
m moyen de remire service au 

; ample de cette l’rovmc'e. et unA, .««u
;rau 1 uouil're 
testent s»*» bon­

de perso nu as at- 
re-ultsts.

........  8 ‘2 59
..........  3 59
............  *2 99

fÜT Uu xeu
du gros.

9 mai 1879 398-10m-2‘2n:ai s

flllamliiallou
llliiuiliinllou !

A Toc.asmti «le la premier»* visite du Mah 
^i-iS dk Losnk k Québec.

Saint-Hoc h, Québec. ‘Il mai 1879

t la ('umpagnie Je Sockets Holman.
L’e»t avec nlaisir que e certifie qu après avoir porté deux Sachet» -I Uolman jour la dvs- 

M«*Msi»> et le foie, j'ai rte entièrement gu-n de cette mal.die, «lout je souifrais depuis quiuze

' iV-'riîftL* de celle occa-ion pour le reciunmanti« r à ‘ouïe personne qui serait aitemie d« 

'aladie. comme eta t un remède très-etîicace, et que toute personne dyspeptique le- 
a. i, Ru remerciant la Providence de m’avoir fait connaître ce retuMe 

•le suis votre dévoué serviteur,
L. DROUIN. Libraire

l •*« deniaude» par lettre» ou autrement doivent due adresïèes à

J GORDON BENNETT,
3"2, rut Garntuu,

Ql KH8c

cêtte m 
vratt

13 mai 1879 413 17m

MM. GAUTHIER & CHOUINARD,
.4 VOC A TS,

Le soussigné vient «le recevoir, par les d»-r- 
mers vaj»eurs, «le Lon«ire», «le Paris et «le 
New-York, uii lot «le Glob»** en couleurs as- 
soi ues jK)tir gaz et qui peuvent servir jhjui

I éclairage k .’huile. Lanternes chinoises et ir*n»i«ortè leur bureau k la ré*i»lence
Ballons «le différentes form-s et coslevrs, . ^ M c.autbier. n 49. me Samt-Um»,

.................................. pè* du Palais «le Ju-ttee, cù iis vontmuo-
ront k pratiquer eu societa sous le nom de 
Gauthier et Chouuitrd.

KD. G E GAUTHIER.

H. J. J B CHOUINARD

Monogrammes pour illumination au gaz, d.t 
tous le» genrtm, en main*et laits à orJi*

Il recevra «les or«lre* jK.ur préparer le* 
maisons privé»*» «»u les edifices j-ublic* pour 
Tilluminatton au gaz

1HOS ANDREWS,
No l, rue Samt-Joau.

3 mai 1879 372-1 ta ^usbec, 7 mai 1S'*9 a>6-2»

POUR LES DAMES.
Nous venous «te recevoir uu gra «d assorti­

ment le CHAPEAUX DK DAMES élégam­
ment garnis, et nous sollicitons une visite 4 
noire elablixsoiuent.

MM. F18I1KR et SHEPHARD,
No. 10, rue de la PeLrique, 

Au-'Jeesus du magasin «le MM. Fisher *4 
Blouin

tv ,ua. 1879 »»»-ls

3970
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I ST LAURENT ET C l EXHIBITION. A. ST. LAURENT ET C
M, wll UNUllWW 1 fc- » W ............... ...........L..u.W>MUUtuy' ^r.VIVIIKS 1 !< »U HTlK Hb.

frutnleun», Courtiers et Marchand* à
Commission,

No. 82, rue Saint-Pierre, Basse V»lle.

Lu* soussigné» donneront un»* aueuitoe 
spéciales la :.qu.«Uuuu »uoo«Mion* «l ‘ 
Il pri§« de iioa^haiou il* fouJi ( oinflO • 
inventaire» de* bien* mii faillit*,

A MT. LAURKNT BT Cia 
25 avril 1879. Jau-la»

Méiallle du plu» haut prix !
(lia peaux ! Chapeaux’

Manufacturé expressément pour

J. B. LAUBBRTÉ
121 et 126,

RUESAJNJT-JOSKPH
Nous venona 4* recevoir no1 re'assortiment 

complet des plur oclèbre» muaqéretuner» 
français et américains, comprenant

Les ■ellleurs 1 haperix en *•'** H fU 
Luire* peur aiesilrarset «ufMD*

9^- firandours »i**ciales pour les grossi*»
tries. "lUi

On fait des Chapeaux de soie sur ordre.

Il es*, bien connu que mes article* n- sau­
raient être surpasses pour la qualité et

^Uatock aient né acuêt* avam la »**»*•* 
du tarif. le aoiiasigne commuera comme par
k passe à vendre ses **ff'*t» A pm réduits 

Nous a\ ,.ns aussi en mains Chapeaux Ko- 
u,a.ns pour le cierge. et tous iw taures 
chapeaux laits à or«lre. pour m«*»Meurs
cierge

'22 mar* 1#7V l97-*ut

de
du

AVIS PUBUr

Est par le présent doune que je soussigné a 
eto nomun ce jour curateur à la succession 
vacante de feue MARY HOHRIGAN alia* 
H Ah RU» AN, en son vivant de Québec, non
mariée. . ..

Toutes parsonu- a endettées envers .a dite 
fuerecsion swUt par le prêtent avis notitiés 
i» f>ayer fans delai et ioui**sp-rsonues avant 

4f«;' rêc la mat ions à faire contre la dite suc­
cession «ont requises 1e pp s- nler i*urs 
com; t*.*» dûment attestes, -ans Mai. a M A. 
HLaRN ecuver, u. 5, rue lu Ha: ou 

IIP>8 NV tXX'PKR
Curateur.

A la ttit de juin prochain a’ouvnra k Québao 
une exhibition d'objets de fanUiate et 4 ar­
ticles 4e goût, dont le but sera de venir en 
aide ik l’Hôpital du Hacre-Cœur.

Pour laisser aux |*»r»omie“ «;•»> pieudroiii

Ctrl A l’exhibiliuu, le choix d «* objets A ex- 
iber, el atiu de favoriser le* goûts et les up- 
litude* dea ei|K>aani*, dans la confection des 

mêmes objet», l'Exhibition coinprandru six 
departements à savoir :

R Fleur» artlUcielle»
2. Trioola, Dentelle» et Broderies, 
li. Tabliers brodes de toute» forme» et de 

toute» grandeur* pour dauv> et enfanta 
4. Rvhe» et Hahilletuouls d’enfant 
i. Ouvrages eu boi* découpé (Fret Work). 
6. Chemise» |>our messieurs, 
il y aura eu outre un septième departe­

ment où le» jeuues demoiselles pourront ex­
hiber de» poupées habille, s le manière a re 
presenter le» costume» 4 •* dilferenlea na­
tions. _

Les articles <*\hil»es resteront la propnel* 
de l'Hôpital. Mais 4 nis chaque departemeul 
il y aura des prix décernes à ieux des »\po- 
aants oui auront ete reconnu* avoir le plusoe 
coût el d’art à U confection d un objet, 
quelle que soit d’â'heurs la valeur intriii*»» que
de t el objet .

Tout le monde est invite u prendre paî t a 
I celte exhibition. Pilous ne |-niv*nl espéier 
de voir iuur travail couronne et recompense 
pafun pi ht, tou» du moins doivent «y<*u la 
êemtnda que ce travail » 
éminemment charitable

Ia>» liâmes Religieuses re. vroni 
connaissance tout objet que l on 
leur remettre pour l'exhibition.

Les exposants sont prie», «m envoyant leurs 
eirets. d indiquer leur nom »t le liei^e eur 
résidence.

|y avril 1879. 307

ENCAN l BU ht*. COURTIER*.

ET MAfirHANDS A COMMISSION
r

peinturé tëlw»

Pj
DK

kl
Seuls fabriquants df 1,1 

tique,

N*. 82, rue M.-Pierre, B»**-' ***f>
gU K BEC.

donneront uuo allen ion

PRINTEMPS ET D’ETE

Les soussigné» 
sj^ciale à la liquidation de»

l'MM

très-utile et

a vue re-
\oudra leur

La Life df* Vapeur* de Qutbee et 
de» Port* du Lolfe*

[KïNK ï)K la malle royale.

Que be .: *1 l>ec. 18.8

/«gt-nts !

1087

Lise/.
Nous o!î m* de }>aver a nor a*renl» :e m- 

■t re Je $'U0 {ar mois et leurs .'ra:s Je vo- 
• •ge*. ou une commisse n. pour colporter 
no» admirable* inventions nouvelle*. A’xts 
ivimnwj eorui^entt dans notre dire Emois 
d echautillou alTranchis.

S’adresser à
S H KH MA N A Lu .

Marshall. Miehigan 
lu mars 1879. I43*.lm

FONDÉS EN 180d

(0MPU.ME U'.tSSl KIM E

INIPtRULE CONTRE LE FEU
VL LONDRES.

UG\h' DU SAINT LAU/ILM.
Le \di.eur MIRAMk'Hl t-artira d« Montival, 

LUNDI, le pi NIAI, et chaque lundi »lter-
n.iiif a I fieures d» l'après-midi, pour Piclou.
N -E arr-'unt a gueboc. à la l'ointe au 
Père, à Meus. Gttsjie, Perce. Paspepiac. Sum- 
m«rside et Cliarlottelown. I P ». Mes bd-
i*u sont donnes à Halifax. N E . >aint-.leiin. 
N B., Portland Boston, New-York. > t'

Ltijtie des Bermudes, Inder Occidentales
Le va)»eur CASI.VA ou le b'LA MRaROl till 

partira le New-York, jour le- Bermudes
t.m* le- JEUl)l*v

Le \a)e*ur h EH.VL h A ou le IIAI>JI partira 
le New-York, \xrnr Porto Hico et >auit-1 bo­
rnas, tous les .juin/-jours. M . .

Le vapeur HAHAVA partira de New-V rk 
j..ur Autidua Martinique. Sainto-Lucie. Bar- 
bides et Trm dad. touie- les cinq semaine* 

Pour de* information* plus détaillées s a-
dresser à .....

W MOORE.
Gérant,

gueboc.
A K OUTEKBRIDGE ET Lie..

2y, Broadway. New-Nork 
LE\ E et ALDEN,

Agents de Passager-, 
guebec.

12 mai 1879. 4Il-3fpS

LIGNE ALLAN

UU'I
fcU 'CeSMOIJ> et

HiissU la prise 'F'iuveulaire sur de» ce»»iou> 
laite» i»ar le» failli*. • ., ...A Si L. ol Lia. oui l’Uonuètird attirer lut- 
tantion du public sur la nouvelle découverte 
de la Peintura Elastique (.elle iminlurj «-s 
bien -u,«-rieur.* à aucun, nut.e . I coule bn 
mellltu. marché. Elle est d un beau po|b j i 
elle est aussi à l'épreuve du feu et «le I * .u. 
elle iemplit toutes les petit»» fissure» du bn- 
d.MtU, et peut être appliquée avec un pinceau 
quelconque, par qui que ce soit. H exI.- que 
li ois h* tu e» de beau l.mip» pour sùch- . 
donne au bardeau la,»|>arence de iaido». 
Nous pouvons lut!tentent la recomiii uni. i 
pour la pierre et la brique, ainsi que pmn !••* 
U)t-s, liaugar*. granse*. remis..», clôture* etc 
etc. Le» toit» de- billiss»-* de la citadelle o .1 
i té peinturé» avec celle p inture, . I plusieui-
» litre» bâtisse» du gouvernement de la i u.»
|gl)C6.

En vous servant de celle peinture, vou» 
faite une économie d« 2*» pour cent, par |om,
sur la niain-d'n-uvre, vil quelle.st d* aj»*- 
prête h être employe

Un seul gallon couvre lot) pied». Hrlk/ 
vous de la contrefaçon

Les baril* feront charge» -vira, et I argent 
sera remis à ceux qui les rapporteront

L’on tKiurra se procurer <b-* list- * de prix 
et certificats de cette peinture en s'adressant 
à notre bureau.

MM J. L Marti..eau. u 43, me s-aïul 
Pierre Basse-Ville . J E Martineau, u »•*. 
rue Saint-Joseph. Saini-Koch Joseph Alain, 
rue Saint-Vauer. Saint-Sauveur HobtUille 
et picher. u. L rue el faubourg Saint-Jean 
V B> langer, rue la Fabrique. Quebec

A ST LAl’MKNI ET the 
17 mai 1879. 434-l2m

BAZAR
r:n kavkuh n»:

L’Asile du Bon Pasteur.

Il sera terni un Baxar eu faveur de c-tl- 
institution d- cl.aiite. il.iii» le cour» >ln nio.- 
|e SEP I EMltltE procham 

Le» personnes qui **r«ient di»|K»»e 
quelque don ei ! vur de la boiin 
sont priée» de v. « bien le fane parvouii 
aux dam-'- Joui S étl'

Mesdames Alexis Gariépy, Mivib- M.*- 
chénes. Félix Fortin, Séraphin Arel. Frédéric 
I riser. Isaie Nolel. Y\e. Michel Drolet, Ju­
lien Samson. I- N B'ron, Joseph L.itran- e 
Natsïl.'on Moreucv. François Rochon, ba/il 
Va llancourt, Zacharie Pouliot. D Gosselin, 
.1 B N ••/ma. Joseph Pichet. Elie Hamel. No­
taire Lach.mce, Joseph Vermette. Augustin 
Trudelle, François Lacroix, Charles I^ngloi*.

Pag Vandi b
Laie, f,—lie. MU. I mu. Mesdames M : 
Higali. Eusèbe Beuttud, her uuund Au» .au 
Alfred Lortie.

Mesdames Ferdinand Marlmoau et I héo 
dora Tremblay, présideront a la table de- 
rafraîchissements

2U janv. 1879. *'

|{lî UN ET et LAURENT,
ILNsHON v

t u LA

I’M II.I.E ü’KIttSLK.

ai tir-Horn

HNSKIONB

UK

- à faire 
u-uvre

KKIII.LK D’KIURLK.
SAINT-HOCU

N...., iiiloruiuiia m. pm.U|u- au» .l»pu« qu«Hu». Jour, m. a*.». »uv.ri u'u-i-ur»
,. .11. MjirclianU w. .Hml. iu'.l M .lrtrm*re» noiwu.uli» .1.. I» U»n», 'I>'»

Kloll * a Mobe», Soies UOil'e* el do couleur»,
ChajM-uux, Flours. Plumes, Rubans,
txoie noire, qualité excallente. à 7S et»., . *'1 * * ’
Soie uoiro, qualité exlia, Ÿl M), $'•■') el 
t.ienadine», dopui- 10 cl* un luontani ..
Alp.' j lo couleur-, bonne qualité. 10 ots., I.jv « * ‘
Alpaca da couleurs, qualité -«ira, 20 cl» . cl* d 30 cts.
Nui-Vejux Melauga» pour Costume-. 70 ct- 
Guut- J.» Kid, ûO cts , > > cl» et $1 00 
i.u balance de nos Soies Japonaise» à '.'â et-
Nul ru !.. en..,..un. .1» 1-U.l «t .« COB,.!», ». .VOm,HTH»a I». “inX

a-Horiiuient . oiuitlérable le Crêpe noir.

SRUiIET A LAURENT,
Enseigne de tu Entitle (TErable, Saint Roeh.

et malgré l’aug-
I* s - Nous i oui mu

uieniaiii.il du lurd. u ii-
8 a v ri I 18,9

•i us toute la saison i otr* 
voiijrou» mai lieu r marché

vente en liquidation, 
que jamais

Capital fouscrit 
Capital pave • 
Actif • • • •

Al,600 000 Sig. 
700 OUO Su. 

2 22*2,502 Sig.

Gett- Compagnie continue s pr-n ire le- 
H.*ques sur too* I» g-nrès le proprièt- » 
cot.ua I-» j«frt«» ou 4ominîg-s causé» par le 
feu a des taux m»Jere*

E.la e*t aus*i j-rej^re-a euiettre de- p - 
e* sur de» r.sque» laOie* et à *a campagne 
ur una ou trois aunee», aux comlilions .es

-
H. H. SEWELL, 

Agent.
Bureau : n 125. rue Saint P erre.

Quebec. 21 mars 1879. IsO-'im-.f»

D. OVELLET,
architecte,

rur d'Aiguillon, faubourg Nam» Jean.
QÜF BEC

trcbltMlurc kellr»eu*e. uu* *jm réalité.

Al CANADA
PRKriS HISTORIQUE KT S T A TI STI Q U K

r viÀ M. CHAUVEAU,
Ancien mm^ire do l'Ii -truetion I'ol»li«iuo 4.tus la Proviiu e <le Queu.-r.—QiiobtM_ 
iinprunerie \KU STIN C*»TE Kl Cte.. 1870. Joli volume m 8 «le près rf* 
UX) JMV.0-. Prix .lu gros, broché, $0.75 par exemplaire. 1 n seul exemplaire
SI 00

FRAUDES EXPOSEES.
$500 00 OE RÉCOMPENSE

OKKKUTK8 IOIUH U'AIUIK^TATK >N Kl 
LA CONVICTION DKK COUPABl.KH.

Depuis quelque temp* UU individu OU du» 
individu» supusaé» le» prétendus *‘
Heurs dan» la cuiumerca de Piano ni d Oig , 
out publié et fait distribuer sou» l'anonyme 
une feuille que l'eu dit être l ue Reçue du 
Commerce de Musique, dans laquelle outra la 
publication de plusieurs extraits d artu le» 
écrit par un Dr Cook et autres de la R r nu au 
Commerce île Musique, lu'ulUquant d« la ma­
nière la plu» lèche et la plus brutale, leur 
intention évidente étant do m'écraser par un 
tissu» de mensonges et de mauvaises intoi 
protaliouH. loi cause de ces actes sournois 
est évidemment l'exaspération qoe ces mono- 
pobseur» éprouvent puioe qu'eu dépit .le tou* 
l«*s efforts que l'on fait contre moi, j» continue 
A vendre mes in»lrumeut» avec un bon jirollt, 
uu Heu de demander un prix exorbitant.

Voici un extrait «le la Reçue du Commerce 
de Musique, «le N«vw-Y«*rk, «lu 18 juillet 18.8, 
olfrant une récoin|ieii»e «le $'>00 |gmr I arres­
tation et la couvictiou «b*» loupablea.

(De la Revue du Commerce de Musique «b- 
New-York, «lu 18 juillet 1878 j

$590.00 4* rtc«B|»Bse

i Nous olfrons la récompense cHlessus |>om 
t«»ule informât ion qui roütluiraà la découverte 
du coujiable ou «b*» coupabl««S «jui ont depuis 
qu'ilijue t«‘iups imprimé et fuit circuler un 
preleiuili Extra de lu Revue du Commerce d* 
Musique, «pu contient plusieurs extrait;* de 
notre journal. Depuis que la Reçue a ete 
fondée -n 1875, elle u été publiée régulière­
ment. le 3 et le 18 du mois, «lans son format 
ordinaire, et jamais en aucun temps ses édi­
teurs n’ont publié d'extra». La publication 
que nous signalons est une miserable feuille 
de quatre juiges, dont l«'S auteurs, trop lâché» 
pour i’envov«*r sous leur pro|»re nom, se sont 
servi du nôtre. Aussitôt qu’ils seront *1é- 
co«v« rts, nous procéderons contre eux avec 
tou* les moyens A notre disposition, non-seii- 
leoient pour inlraction A notre marque «le 
commerce, mais A notre droit «le propriété 
Cast un grand malheur jouir l«- commerce qui 
compte punnt m*s memlire* tant «I homiu«*s 
d'une haute position, distingués par iouredu 
cation, leurs richesse» et leur caractère, soieul 
continuellement alflonb** j*ar «b - ai t*'» hon- 
teu.v «le personii-'s «pu semblent être aussi <!••- 
jioiirviifs «le conscience qu'elles sont mépri­
sables. •

l»lél*irea sont 4 son servie» lu I
«le ne fabriquer que des orgua* ui '
Heaity. Ils emploient un grand nombiiTT 
me» et peuvent fabriquer 500 or ru,s. '! ix accordeur» sontlt l’œuvr.,. 
visiu< la manufacture du ha> I u„i, 4 , 
examiné ooinpiétoment le bois l„s . . 4'
« lui. les cl.,fs. |H valves, I, 
tout ce qui tient 4 la niam.ia.m,,, l)( "" s'T 
ment». Lu plu» grand aom est donné T 
«jue orgue ut |»t,«Uy |HII. . J •'»•««
refuser un lustrunient lufériuur s ,MM" 
gramiuo est sculpté sur le* U„cg ' """«»• 
et son nota a|iiatiuil sur b,» jg,L.J

prix sont axqui». Non» n'avoi.» r,- ,4"u
plus beau. Le noyer noir m a, ‘,Vü 
en bonne condition «lan* |„ M,'s "N
les fabricants d'orgues savent au,»“ ^ "l 
out un usage, u’ qu u*

M. Heaity lu binôme est une «ur. 
semble avoir 30 ans et pari,, com l"' 11 
irument télegraphiijuH. s„s . !" U1‘ *
pilent hors de sa bouche connue , 
garçous qui sur lent «lu l'ecole n ,th . 
dans ses mouvement» ut décisif da.,! pr 
ntèrè». Il conduit sa» afftlir.v . "'“•a
engin à vapour. Il .................... «■
tails. Il naie tout compUnt. u! "; ,|" 
hors de chez lui il garde une cornai',,. , '*M 
télégraphhjiM avec »«,„ bun,.,u 
connaUjus.iu'4 un centin les ,vc,.u,V0,'l11 
depenso» Il y a huit années ,ia 1 K 
,1.. lu ftn.0 d* ,uu pour .A, . *"> 
oégues a commission Les liu ' ** 
qu'il lit l'étonnèrent. || .m |(i( 
à (JO •/.••) h-s fabricant» ruina., ni 
250 pour cent. Quand j'étais agent i, 
nnmvaia fl SO «le j.rolii m„ „„ or.

•J*Janvier l»n.

«ou, control avec I» «ouvwMmÇDi 
na la pour le transport v*«>

Aillés) ( ântdlénne^ èt des uit.

1^79—Arrangement- »lele—.8,9

Ce service comj*»* «le* pui-ants stea- 
roers en fn de première cia**- suivants, bitis 
sur la Clyde, a double-engin :

Jon- Commandants.
not* „ _

M 4100 Caj.t J. E Dutton.
” . 4100 Capt R Brown.

J000 Cat't A. Aird
411OO <7api. J - W’ylia
3600 Capt J Grab a n
34 to Capt Smith, RNi 

crm IA fi- 3300 Cal l. Richardson.
3434 L F Archer RNH 

Trocks

Le 18 du courant depuis la ru- Saint-Jo­
seph -n i d*<.int t>ar ,a r«ie du Pont ju-qu au 
faubourg Saint-J-an un FENDANT IX'- 
HKILLE EN )>H Quicomjue e trou\-ra 
iiouna le remettre à ce bureau.

24 mars I879 201 »

AVIS
Les soussigné* out form- uu- soei-t- comme 

syndics, comptables et marchand* à commis- 
s,on. sous les nom et raison l- Wl HI ELK 
«l LUHTIE 

Liuébec. 19 jauv I878,
Il HENRY WL’RTKLE.

Syudi*: otlii el
DOMINIQUE LO H I IK,

Comptable j.ublic 
21 janv. 1878

PO'M" 8 lfrTP|rt:<i

l'uni 1 m 11 Li I tu*:- ut ' i I • «jUIMr Oil 
re^.iil («en lunt IN \N IJ Mu«lé I* r»si: 
cuise.

(,e lournal. parai 
1- j,lus intéressant, 
complet de tou

•ont tous let Sameilis. -si 
1— mieux fait ét le plus 

le* journaux «te modes

•r. avec un 
« iIHI.M, 

lie. 37. rue

C’est le seul qui d nue .1-s Entrons décou­
pés «je gr.tmleur naturelle.

Detacher ce bulletin -t Padres*, 
mandat-poste «le 12 fram^t. à M 
Admini-traleur de a Mode .‘ ranç 
1- L; l*s P «r,- 

7 mai 1879. 385

avis rimiM

desiraut taire |dace, sur 1«îs

prolil sur nu 
fois j’ai tau $4ü() sur un piano 

Il commença A ouvrir l.«s y« u\ 
dUréienlea partit*» d«* l'inMmiiHiu 
rentes iiiuiiulacturHs, m |M

H III Uir 
buis iJigJ, 

veil m 4
compte en recevant les profit* ,|„ „ ' """
neret «:«*ux «le l'agent. A u.,.,, 114 '["*
temps diflioilo», il tt vu une «„ , ,
baissé lu prix dus Instruments i„ „i„ 4iiour cent «‘t sauta les «•«unmiss oi.f.j.' *îà® 

Commença a auiioucer »u, . ‘ 1
une attention ]..,rt, ^

II
échelle «*l ilo,'iia

,ll|x autrn* * 
ira

HO l'EIa-DE-VILLE,

(Juchée, 7 mai 1R7‘J
Avis public —t |«ar ce» pn senie» «loiim- 

m»» le- | ropri-taires et occu|«ant* sont re.(Ul» 
j,. réparer les trottoir» et pries de le» r-nou 
\eler là oii c’est nécessaire, à leur» propres 
Ira * en prévision d-la visite «le lamrs Ex­
cellence. à l’exemple de nombreux citoven»

45

1 1 om (,,i 0„t ,p.j4 ta il cet ouvrage à leurs seuls Irai*!,♦* soa^siitn
r<ivon$ miroité *1^ sd 1 iihi 10v .. —

ag- 1. ..veaux “ •••* I dé,."ns ; Pintention éunt «le faire pusser
t,-! ion I l- loi «lurant la prochaine session «le la Le-1 écrit*-» j*u
ii.'tiiui» litt- rai,• -. isiatnre, rendant la confection de» trottoir»

de la part d-s proprietaires, vu
nuellein«*fit «le la j*r- »**• 
tbêques de muiiiCijM B 
scienlitique» et m-camqu* s. -te , u- le» |

| «ilt F \ SU M04

Pour lus piaua et ei-'.uliOQs des .ravaux 
«1 arcf«.tectur- de toux genr-s

29 août 1878. 754-12iu-lOmai

ACADEMIE DE MUSIQUE
DL

CONCOURS DE 18ÎÎI
Le* «encours «le 1879 auront heu, n M'iNT- 

HKaL JEUDI, le 3 JUILLET, au MK< HA 
MC’ts HALL, (rvalio d-s Artisan* rue .:*l- 
Jaeque» -t comujeiK»*ronl à 'J heur*-* A. M

MAllBHES DES CUNCULH>

SKCOabk CLASSk
1 ihcct—PosIvhIio «-n Doj de la ru-tliod® d*' 

Hiuk —No. I, 3éme livre 
Pi.ho—Sonaie de CleoonU en *1 bémol ma­

jeur—(1er mouvement)—op. 12.
X loto» - M-lodie en Fa—\leuxlemj x 

PREMIERE CLASSE
OkmCK—Final d’un Concerto—Fantaisie en 

(Do onueurj—Adolphe Hesse 
P,aj*o-—Grand- Polonaise—(op. îlj—Weber 
\ Iwlos—1er niouv-in-nt, 12ui«i floiii^rrto de

Hodo
clIANT
éo»*aA>o—Cal v ali ne de la Reine de Saba- 

« Plia yrand dans son obscurité • — 
Gounod.

Comtsàlto—Jour hrureui el pleut d'ivresse - 
Semiram.s—Koxsini.

Taeo*—lu ma fide te om$#— Don Juan—Mo-
tari

Baktio*—0 puissante mugir -Grdiid air du 
Pardon de Ploortnel—Mey erbe**r 

b*»»a—A ma tour naisses—R-cit, air de la 
Creation—Haydn.

UasmomI—Théorique et p-xlique.
CoMeotiTic Geni u choix du concurrent

CONCOURS SPECIAUX.
Uu prix sera accorde au concurrent b-u- 

teux qui présentera une c«>mj*osition de mé­
rité. et le titre «le Lauréat j»ourra lui être de­
cern*-, aux conditions ex g*-cs par l'article !4 
de .d Constitution de t'Académie

Un autre concours spècial **Ta ouv-rt |«jur 
te j-iano ; morceau «le r«/ncours Aluuio 

ihono. * Emule de lu sonate appas*to- 
nota • |op. 57j Bkkihovk* litre d- Lau­
réat sera accor«le au «. «ncurrenl beur-ux aux 
ecndilion» «le Partiel'' i4 de «a Constitution.

Loê contour» *eioiil publics et l’entrée sera 
libre.

GUSTAVE GAGNON.
President.

GUILLAUME CULTURE,
Secrétaire,

I avril 1179 *'39
Aux lnveateurs et Méca­

niciens.
(ô«Uiment on obtient «Jus Brevet» Bro 

ci.ure du 60 pag**» envoyée grat.» sur lecep- 
lio», d estampille* »ufb»a,itus pour 
postage

Adraaaer
GILMORE. bMtlH Kl C«e , 

bollicileur» «1- Br-vets, 
Botte 31, WaabingUin, D C.

I! MV. U79 74

Vaisseaux.

SARldSlAS--
Polynesian.
SA H va Tl A S.......
CIRCASSIAN.....
MORAVIAN ......
PER LA M.V..

'    32.1 capt

ALSIRlAli ....... 27UO Capt. Watt*iÈtïmflAR» . 27(8» Capt. J. G >tepben
insSv ::: 3.,^. u - j ^
qiASblSA 1M.V.. 3fMMi ( apt. H Wylie 

, < | 10BAH
CASAUIAH .........
pil'd, v/r/4 V....... 2803 (.apt
HALÜENSIAN..... 2600 Capt L-gaU *
CORtNlWAH....... JW Jr»pt

NEW PO LSI) LA N R 1500 Capt. Myhus.

luO tonneaux 
Summerly.

En vente en lot* 
leur».

19 juin 1878

For eu Su u mo u u. 1,

i la convenance d-s ache-

JOHN BAILF.
John Wellington

»*• tant i** déjà .*t à condition !Vn j-ayer l-> 
frai* «1 emballage, le irvb*i'«ri «?t I-* droits 
s'il v a lieu, de certains ouvrages, tels «jue 
Annuaires. Traité ,1- Physique. * n 0 volume-. 
Rapports d'ingénieur* -ur aqueduc», chemin* 
le f-r. et autr-« travaux putilu», plusieurs 
olumes du Naturaliste Canadien. Bulletin» 

le la So«i-l«* G-ographi«| d*‘ franc*- ut-s 
l'ecole» d- second- mam |*our .-niant* pau 
r-s. etc , et’., ainsi que de 

( i-oni—tne et I riguuoiu*‘U i*'.
>y*l.-uié «lu Tois** d*** corp- 
faces, L-«’iur- *ur

obligntoir- lui p*T-

X Mole-in 
Jas Scott

C. J Men/ie*
K-rr.

LES STEAMERS DE LA
LIGUE OE li SUIE OE LIVERPOOL

Partant d- LIVERPOOL chaque 
«•; .1.* QUEBEC cl.aqu-
tant a

JEUDI.
__ SAMEDI, arré-

LOCirwÏYLK pdur prendr- - bor 1 -t 
•lebaruuer le* t^»*ag-r» -t 1-' du‘
vont m Irlande et -n Eco**- ou qu, eu vien­
nent, jartiront

DE QUEBEC
.Sained 10 mai 

17 "Ci»«:*s»i*^..........-
gAhtaeiA*.................
Cashx.»— —«— -
Pkh«:v .......................
Polvmbsiak ..............
Saruxtun..........—
fàecAM A» ...............
....................................
Moravia» ..............-
Pkrcvia.n...................
POLVMBSIAN-.............
SahmaIIan................

prix ‘lu pussngo <Io Quelle .

Chemin de Fer de Qurbec, Moiil 
real, 0ü4M» et Orridentai.

IfI VISION DE L'EST.

( H K N (i IC X K M T D’HEl K BS.

K K DUCT 10 N DfcS FKIX.

A COMMBNt.KB DE LUNDI. LE 19 MA 
1h?9, 1-A Train* *ur c-tl- Division mar« !«•■- 
ront -omm** suit

TVain
"*i Express, d Accommodation

JO M 6.13 P M
I ruis-

10 b 
25 P 
.«I P

11 20 
3 15

que h'» revenus «1e la Corporation ne 
mettent point, comme par le passe, «le contri- 
bu**r au «’oût «!*• l’ouvrage.

C. BAILLAI KG h.
Ing. de la Cil-,

9 mai 1879. 4u1-2üf

surface» et sr*li«les. 
le cur-. maire, ou 
Iroit.

Les arjje,it*.ur-.
•le.. tr«q» |*auvr*-s 
ui-r» ouvragé- |-ouïront au--i 
mail I- gratuite aux c n lition» 

but ,1e l'auteur en ie» pul

sou Traite «le 
son Nouveau 

Poiaé des sui- 
lu Geometrie «le* lignes, 
te le« tout .-tir certificat 
iiltru notât,till • de I en*

iog-uieur*. prot 
l«ur »•- procurer

sscurs. 
.-» der- 

n faire la de- 
sus-e oncées, 

mt n’étant i*e*
•cuti,aire tna>‘ 
moyeu* « -a

celui d aider 
cause de t e­le fa,re un protlt j 

-uivant -e» faibb-s
ducat il n. ... .. ..

CHS BAiLLAlBGE. m S
Chevalier.

Architecte. Ingénieur -*t Arpenteur 
Québec, 24 mars 1*79

Lu presse e*t jiri-u
en reproduisant gratis c-tte annouce

d'aider 4 la bonne « aus- 

B
31 mars 1879 21

La Corporation de la Cité «le Québec fera 
«(•plication k la législature de Qu«-bec, a 
proch nue session. |>our am-mler la cliart- de 
a rite, dan» le but d'augmentar ses revenus]

-t itour d'autre* tins.
L. A CANNON, 

Gndlier d«« la Cité.
Hôtel-de-Ville.

gueb-c, 6 mai 1879 37'J*2fs-6s

Corp )r*ition do Québec.
H(JTEL-DK-VILLE. 

Québec, 24 avril 1879.

AVIS.

Horticulture, etc

24
31

14
21
2H

5
12
19
26

ju.n

juillet

(Abtne. _____ *70 ou ?8(*
suivant le» accommo'leinent*

Intermédiaire—......... .............. ......-........* ""
Kntre|*ont....... —---- --------------- ---- ------ "

LES STEAMERS DE LA

|,K;NK I)K (tLAS(iOW
Partant de GLASGOW tous les MARDIS, 

ut d- QUEBEC tous le» JEUDIS, partiront 
comme suit,

DE QUEBEC
ou vers le 8 mai
.. ** 15 «•
m .* 22 «
,, «* 29 »

Laissant Quén 
Arrivant aux

Rivière»...................
Laissant Tr-Rivi-r*- 
Arrivant a Hoch-laga » •** P 1 ^

(.onnexion certaine a la jonction u« ?*,ii,ii- 
Martin avec l’Express «lu matin pour Ottawa

Al KRTOI R.
Train.

Tram Express d Aerommodaiimt
Laissant Hocbelafa... 4 10 P M. 6 10 P.M 
Arrivant «u.x Trois-

Hivléres.................... * .45 P.M
Laissant Tr -Rivières 8 00 P M.
Arrivant à «vu*-t,-c. -10 45 P M 

|>*s trams laissent la station 
minute» (dus tard, et arnv-nt 
M.la End «lix minutes plus tôt

Billet* A vendre uu bureau de STAJtNKS. 
LEVE et ALDEN Agents, bâti —- des 
Franc» Maçons, vis-à-vis l’Hôlrt St L»uis. <*t 
à la station «le Qu-bec.

« les

do- arbres en

culture «I 
•t • n plein 
«•- tl urt«t*

11 30 P M 
4 .30 A M 
9 UO A..M

Mil** End dix 
à la station

Tra ft<

WaI OlCSSIAN, 
l'aiCJOcuN 
Cas a oi an. 
Manitoba v.
PhlSWA*.
Li'lrbnr.
(JüRINTHIAS,

12
19

JUKI

l*nx «lu pnssHge «le QueU'o :
• iabine....... .. ........................-........-........B60
Intermédiaire
hntreponL.... -....

................................. 40
___________ ______25

navire un tuéduun

ggjr D-» billets du retour *• ront donne!, a 
prix réduit».

ggT On ne |*eut retenir de chambre» si on 
ne paiu d'avance

Il y aura dans chaque 
UX|erimeute.

Lu vapeur avec le» malle» et lu» pa-sag-r» 
pour le» Steamer» «le la Malle du Liverpool 

payer le laissera I* quai Napoléon, chaque SAMr.Dl 
MATIN, à NEUF heure» pruci»*,»

Pour de plus araplea information» s ad,**a- 
dr-*éer à

ALLANS, HAK KT Cie..
Af tills

A mat 1879 377

Réduction futur le Trel el le
Dassaijrrs /

tarifs d'eté sont mamlenant en for -u, el 
l'on |e*ut *“ procurer «le» billet» de retour a 
tous les principaux endroits du la ligne, à de» 
prix remarquablement bas

On jKjurra s'adra*ser a l’agent général «les 
p.issug-r*. «lans la station, pour obl-iur des 
lullct- «Jh changement |*our ceux qui, désirant 
puss-r l'et«* a lu campagne, aimeront a proti- 
t«r de» tram* «lu matin et «lu toir

Prix «lu fret toujour» aussi ba* que |>ar 
u importe quelle autre ligne.

*« Voituraye »» à Montréal I
On a (.ris «le» arrangements av«*c lua char- 

relier» du la Compagnie «lu Télégraphe «le 
L*i«irict 4 Montreal, pour faire transporter lu» 
|,as*ag-r- et le* bagages depui* I-* slatiou» 
d*- Mile End et «l'Hoche.aga jus-pi'a tout chu- 
nim «le fer, vapeur, hôtel ou n-sulencu privée 
dans les limites de la cité au prix de
Pour une personne..................................
pour une famille, «leux personne» ou

plu», |»ar tète........................................
On peut se pro« urer d-s billet» de voiture 

au bureau, en lac, «le l'Hôtel rit Louis, et du 
conducteur -ur lu train uulre la jonction Saint- 
Martin *-t Mile End

Pour information au sujet des taux, ul«- ,
S a«tresser à

J T. PRINCE,
Ag.-ut flêneral du Passag-r», 

Québec
tiaïus circulent sur la luiupa de Québec.

19 mai 1879. 437

35 cl»

25 et*

gram

4
Lyb-euf. I

Manuel du Jardinier, contenant t ,ut - - qui
concerne i«i culture des j-tr*11.* i ■' ■ 
fruitiers **t tl-mriale*. la tail»'-- 
par Y. Lucas I vol. in-12. 4 >«

Instruction» pratique» sur 
Melon s u- chassis v
t-rr-, j-ar Marti J icq 
\«»l i«)-l 2. 20c.

Engrais «lus jurnin- **t du- liaiii|'*, r*»i ni««- 
ven «lu s'en prucur-r. d’en taLrujuei 
lion et à bon marche, pai 
vol. Hi 12, 3U «j—iiUii*

Petite Bibliothèque du jirdii..*-, eiuatuur. 
(«tr Moluri, I voi. in 12. * !' 'ol

Du l'éducation «lu lapin «lome-lique. j.ar 
Alexis B»(ain»«t. 1 vol m 12 3'- ■•«lition,revue 
el augmenU-u, 30c

Cultiir*' du Poirier, comprenant ia planUi- 
tion, la taill- la mi-e à Iruil -t la «luscripliOn 
abrégée «l«*s c«*nl tn ulleurv |K*. «-s, («ai Lhas 
B i'tul, I vol. iu-12. 'Cjc 

L*• père Coulange ou étitr**tiun» sur la « a. 
lure et la préparation du tabac, par Ocl 
Cuisset, I vol in-!2. I0«

Manuel Vétérinaire, ou trail'- su, I- mala­
die» du cheval et «ur l«*s r-m <l-s aVon «Ion 
employer (>our le> guérir, 1 vol m l2. 6U«- 

Manuel populaire sur I- ■> soins ft d nn-r 
aux ciievaux. 4nus -t mule,- -m jy - au 
travml <1au- l-.s champs, ou «Lin» • udu-lrie, 
par M. hiu'len, m-ducm vul*-rin«iire «lu gnu- 
vernement, 1 vol. m-12, 3Uc.

Irait»- d- Man*« halm- par I- iioiive-u sys- 
l*une d«* f**rrure en oaoutcliou»' durci, I vol. 
m-12, 10c

Traité d'é<)uilHtion contenant l’art du mon- 
Triit** d'équitation contenant Fort «ie uion- 

l« r à cheval, «-t «lus princii"*1- poui connaître, 
«lre»-**r, nourrir, |*an*ur **t guuvernor l«*s che­
vaux, j«ar M. «la la (»u**rtnedition ornée 
d’un grand nombre «le gravure»

En vente «m comptant «'h-r
M I, (.KKMAZIK,

19, rue Bua«le.
19 mars I6Î9. 178

J B. HEBERT
MEDECIN VETERINAIRE.

15, ru« Nolré-PiiH* drs AngrnNv
En /are du marché Jacques Curlier, 

Stint -Hitch.
il se charge du gu«*rir les tmiUnliu» sui­

vante*, regardées oomm* incurabl«î» K|«ar- 
vin», ringbones, eiTo'ts «le la hanche, «I**» 
rems, «le» ej-aul**» »"l du pia Is. cors aux pied», 
anaux, vumgnons, casseret». bouffe- ou nioll**s, 
•te., etc

jriT HYpat le fr*-r« de A. O ileb*-rt, « *uy«r, 
autruiois professeur é l'Urtiversilft-latval.

22 nov Î82 1010

Dans «jiielques jours lus Goliseurs commen- 
.ront u pn-parer le Rôle «l’Evaluation 

Comme il arrive souvent «jue l’on Inimi»' 
.-ciemiuenl I*** Coti***ur» **n l**ur donnant «le* 
informations erron*-es «*t raii*s<*9 sur le mon 
tant réel des loyers, ♦•te., j'attire tout parti 
. ilièrement l'attention «les contribuables sur 
la lause suivante «le l’acU* 33, Vlcl, chap 44 

«Quiconque r*-fu»**ru «le rèpomlre aux 
p « .in« (m « u i seront faites j«r ni'iMi « 
liseur « I «t n * l'exercice «les devoir* «pie la loi 
imp *•*, ou «jui, sciemment, *lnnn«‘rii an «I 
i diseur «le» renseignement* faux, ou «pu m 
mi liera «le parole*, ou a**Hillira ou lra|i|aira 
tel . olisi-ui . ou refus*'ra l’entrée de *a pro- 
pnelu ou d>- lieux qu'il occufie, à tout tel 
«•«itiseiir «Fin* l'exeruice «le *u- dites loue lion»,

! encourra p«mr «-ha«|iie t*qiu otr.-me um*
1 .im.-ii'l-n e\ A«lint jits «piarante piastres, «jui 
1 *t-r.i recouvr*-e suivant la loi devant la Cour 

du Recopier «le la «lit** cil»* »
« la-s mesure* les plu* énergiques vont êtr« 

prise* j• 'H «J.-couvrir b** personnes «|ui 
rendent coupables «le culte offense aussi nui 
sible a la Corporal on, «|ii'injiiste pour le» ci 

’ loyeus qui (taieni suivant le montant vrai de 
leur lo\«-r Tonte lellu |w*rsonne «era [*our- 
-imie a v *•«• toute la rigueur «le la loi

C. J. L. L A FRANCE, 
Trésorier <!•• la Cité.

3 mai 1879 364

B RCA'J DE L'INGENIEUR OE LA CITE.
IIOTBL-DB-VILLE, 

Québec, 30 avril 1879.
A vi* public est par oosprésentes donné que 

le *oii*-igii«- recevrait avec plai*ir «le* circu­
laire- (ilans. prix |*«»ur Sièg«*s en Ter ou en 
fonte pour la nouvelle terrasse Dufferin.aussi 
pour Urinaires et Lieux d'aisanoea en 1er ou 
>-n foutu, aussi un** soumission avec «iessin 
pojr un nouveau Jet «r«*aii jkiui- la Place 
«l'Arme»

CHS. BAILLAI RU K. 
Ingétiioiir «le .'a cite 

Québec, 1 mai 1879. 3C2-I0

Il VlE COMESTIQE
S«*ii» la direction «le Mme. Nelly LIKUTIKH 

I h rail lu lar et lu IA du «luMpie mola.

•Ji ix - 10 IranoM pour toute la Frauoe

« lu ■'mOoiiiiu uni bureaux «lu geirual, rnu 
a lute- IV run, 7), el olios loua lea uiiralnw.

«al. I«77. MW)

ACIDE SULPHURIQUE.
ai barils Acide Bulphurique Américain ex 

ira fort
Venant d'êlre rwçu ut un vente par

j. ut W. BKII».
13 août 1878 080 Huu Paint-Haul

(Extrait île la Revus du Commerce de Mu­
sique. Nevv-YoR, 3juill«-t 1878 i

DANIEL F. BEAT1Y Lï OR. COOK.
. il y a quelque terni*», entré autre continu 

anations relatives à M. Daniel F- Heaity, de 
Wdblunglou, N J., «d à ses méthodes «le 'aire 
le commerce, nous avons publié plusieurs 
lettres d’un Dr Cook «le cette ville En 
faisant, nous supposions et «m nous a dit «pie 
le Dr. Cook était un gentilhomme pnrfaius­
inent recommandable et aux déclaration» «lu- 
quel on pouvait ajouter foi. Nous (urnes 
quelque («eu surpris», en conséquence, «p 
que* semaines a pré- 1 r « • '« r -'u Dr «.« - 
une lettre ijursonnelb* iiisuli.«nie. par-«'«|n*- 
nous avions relus** de publier «1 autres srhe «e» 
de censures ; nous en «'lions arr.v**» a «-••tt«> 
decision seulement parce que nous console­
rions <(ue ces articles devenaient ennuyeux 
pour no* lecteur». Depuis lor» d.*s fait* tels 
-tout venus à notre connaissance «lue nous ne 
peusous («us «(U«- nous devrions être surpris 
«ie ce que pourrait ou aurait dit le Dr. Cook. 
Dans ses inomenu- lucide» on le «lu un 
homme irès-habile, bien instruit etun («arlait 
gentilhomme. Malheureusement c«*s moments 
sont ran- Sa «condition ordinaire *-t t"'l*' 
qu une f is 1 dut être tr.iii*|«orte \ l'a*il** d •* 
aliénés du Jersey . d«'S (ireuves «le folie sont 
fournies abomlamment pur le nombre «b- 
lettre* ennuyeuses qu'il a fait pleuvoir sur lu 
vilbi. Nou» faisons cette declaration franche 
Seulement parce «pi»' nous d-'Siron» ti «,*tre l«- 
nus res|M>nsa hies que «le» »-ouinjunl«'ations «pu 
ont putu dans nos colonnes, comme «aaui
___ ^.a de* auteurs dont la solulit»' «lu
cerveau ne p«*ut être tm»*' **n «louu«. •

Daniel F Beatty envoie *ur deman«le, gra- 
luilemenl, VAdt'srtstsr illustre («our pian •* *‘t 

es. coutenint xi«o»e oouipb l '**'s
mono(«liseurs et «les témoignage* «le milliers 
de personnes qui s** sont serre de 'surs u«* 
instruments |»en«lanl «b*s années.

■ A«lrusser.
Daniel f. heaity,
Washington. New Jer-cy. 

KUilS-Lius d Amérique.

INVESTIGATION COMPLtTE
IMULUMTIOM IIOWETKS

(Du Nrtr York Weekly Sun, 24 juillet 1878.

Dan el F Beatty, de Waihin^ton N 
J , et tes punos et orgues

Non» accusons réception «les que»Uous sui-
vant’-*. ,, ,

William F. V' illis. Bolivar. Mo.—«Dites 
moi si vous |>**ue-/ reelluiiient que u-* orgues 
d*> Beatty soien. «!«• pn-iuière clas •*. •

William Canîox, .Saranac, Micii.—«J a« vu 
un avurlisseiuonl «les ««rgu**» «le Realty, «lans 
votre journal. V«* liez me «aisvr savoir ai 
Dually e*t .«uqiousabie, **l si I orgue vaut ce 
qu'il "en o«t. Je connaiR (dusieur» .i« mes 
voisins qui ont besoin «1 un orgu«' el si ceux 
de Beatty amt bons, j'amerais «i eu acheter 
un inoi-mém ). Nous ne «l.-siron* |«a* nous "il 
laisser iiiijk1 -ur, et je ne* ü«* a voua pourrei an 
«lonner I*'* information* que vous «>urre«. •

N. E. Mkti.alk, W h.* i K'iR i, Mo «ÜariK 
ce V «usinage il y a des tuarchttmls qui sont 
1res host il.-s «4 B* ally H» l’accuseiit d'un- 
posture. Ilu «iisi'iit «jo il atliète «les uisiiu* 
bj, nu -an» valeur «I autres |H*r-onne». efface le 
udui original «’t m«*t le sien propre a ia p acu. 
Ils disent que leur inlormalion est orise «lan» 
des journaux «le musique («ubliés «lan* i’K*l 
!l> i reldelent au «|ue s'"* |"<i"0* ut «♦•» or- 
gu«'s v.ni .'ail p««- Maiai»-uanl,
“ mil* / informer le» lecteurs «le votre journal 
sur le vrai eut «les allaire» t Je sais *|u« sans 
me compter il y a uu graml nombre qui s'in­
téresse a la «:h«jse.

«, (Juste*, HaAw»»u»‘C 'De.ittv .m-
mmee «|u’il manufacture «les orgue» et oe» 
pianos a Washington. N. J. J'y suis aile el 
lu voi» que c'est taux * * * En voyez un hoii- 
uôtif corrospomlaiilou un ug«*nt a Waaliington 
«*l vous verres que c*ila est faux •

»r mon 
• !ivr*i

la manufacture de s«*s orgu»*» tj ,, 
in«*s orgue» étaient inférieur,
••preuve, loutus iue» uuitom < 

rien. »
lîn ré.lulaant »t*» prix lus nnm„f4 -lv. 

rivaux l atla«|üérent. Il* 
main d œuvre «lu ae« inslrum**nts rta,! 1 
vi e, «*l «lu même coup il* l’a*. , 1
loir empiéter sur lus auoioi,*. I , Mll» . 
«Iisuieiit-ils, «'taioni en papier, |«, i,. 
lia» en lionne condition **t IM |„ „ 
Mais le jeune homme poussa -i,(ilt , ",
un bon ouviage à bon marché ,.t ‘
toutes ».is nroiuesHe». ju»«|ii'ù « «• .(u „, 
verni l’un «les plus heureux mimiti t ir. 
d orgues du oonlinent i 
sont en moyenne de plu* de «Rn m.,
«•t nous |ieri«nn» «ju'uu examen ■(
|t«'Ul >«• (trouver.

Comme il a commencé 9- ailau— , 
hington. N J., il y u maintenant nn„ 
d ex(K)»ition,ce qui lui »uu\.. u„ |0w.r n„, . 
qu'il paierait dans une grand.* vil, In,,. 
songe fortement à transporter .... 
commerce «I New-York Sa ma ni,
BriMftpMft W*( a pM d"'ll*' I
«leie du bateau a vap*«ur et du d*-j t (
m u de fer «4 «'*t situ..... le h
s«ure betuonup de fret»
envoie se» instruments à l’essai. i ,

Il déposé dans uni 
onquè si tout \«i bien i a g« ■

or.lre. Ni l'orgue nu donne («a* ».u 
le ohiksi'T a le |M>uvoir «le reim-u ,rii^ia4 
vue «l'un billet «i«* oonnai*suai«-« m tiratit 
pie r«n*lrumeiit a été renvoyé .« VI rmi.v 
D'apré» «si que nous avons vît n n i, - i. 
lai* à le recommander à nos l« i -u- iji.-: 
[vies-uns d eux ont reçu «les leuiuignag^ 
jonune «'eux-ci :

David Grisk, Hitman, Ha . .«• [mure 
x>mmander l’orgue «b* Realty. J-n a a, ..-tr 
un et j| m** donne Mlislaction eut r**. ja 
aotaminé rinstmitmnt compli 
pe ie . ■ roire pi il soit poa 
• •t «b* i— vendre k au-*i bon m 
ran lit chaque instrument |*our six « r, » «a 
S’eu sert convenablement. Vour ; 
compter sur eux «

Edwin 1‘hoitv, K*»t Framu.l* \ <)t
remarque «fu'on vous a fait de* q. 
les orgue» de M. Beatty. J en a - . ,n
a quelque» mois. On dit que. «tsl un -, 
orgue de cette lo«-aliD' Ju n li ; - ■ 
coiumamier ses orgue* au puh.i >

» • *'»m21 août 1878.
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(eux qui leu rent tm n 
lier ront univm erivmj 

cette feuille.

t'eus qui désirent stheier 
devront s'y renseijnr

le** annonça* «le f**rai» 
A <**n«Ire sont m*« r**** lu» 
lu WEEKLY HL! ’»• 
son d»* 50 «-entin» ( • 9 
mot». rha<(lieill-''llrJ 4 
Me 2 centin* |R»ur (U* 
Imol a'Mitionnel

I/** arin«-n« •*» «le f-mu 
là vendre «intin***ru«A*8 
le DAILY MAIL. * U* 
,|e 25 centin* j•■mr'.'iinuX» 

„rrf.«-r l'ha.ju** insertion 8 *UNE FERME ii r
m«u ad'iilionnel.

U*s annftncesd’sniœ® 
(vivant*, vente» [ar^am 
M'uistrumeni» «ri; “w 

• te., semwiri'S « ''r-:-'T 
ex|»o*itioi,,‘. etc., soBti*'

1 s»*r*'es aux nièffle* un 
A«ire Vi c* MAIL, 

ronto.
lOoct. 1878. 945

LE PETIT 
M)

Nous avons visûé Washington, NJ, j**u«li 
dernier M. Beatty n'a pa* «lu manufacture 
«il nous ne pouvon» trouver aucune amiouce 
assurant qu'il en a une La plus hello bâtisse 
de la ville ust celle «le Realty. Ell«i contient 
-e» salUe» d'ux|Mi»itions «t «Ail*' «b- mu»i- 
,|iie. Un momie de commis font les o|H-ra- 
Uons, nqwmbml aux lettres, remplissent l«*s 
ordres el ••nvoierit les circulaires par la malle 
dans chuijue parue de l’Union. Un telephone 
m«*l le bureau prive «b* M. Bettlly eu coiuinu- 
mcalion directe av«ic le <l«|*«it «t il y a uuv 
communication U'Ingrnphique avuo la iimnu- 
facture «le Ri nlgeporl. Nous uvon» examine 
complètement clia«|iio «i«q»ariuinent et nous 
sommes assure que son commerce est aussi 
j),,.|i ayst'-maiü**- «'t conduit «ju aucun autre 
etablissement dea hlats-Uui*. Ilaconiiauce 
dans l’annonce. I.*>» commis facteurs «I" la 
nota» (Mirnsseut un uniloruwt *••• drapeau nu 
m.uiH.' Hutte au haut «le la bAUsse. Les mol» 
ogues «le Beau y vous reganlent «!•• t«»u> le* 
roieaux «lu tulepliwne et le» murs les clôture» 
,«i |„s rochers sur une largeur «le trente imllea, 
dans toute» les direction» sont couverts de
grunde» alliohes. ,

Un diplôme de i*» Société «I Agriculture de 
la ( aïoiui'- «lu Nor.l «'st suspemlu dada ton 
bureau U salle d'aapowlion ««si reiuolié 
d'instruments dont lu pru varie «le $4o a 
A4IU Nous eii avons vu vemlre «le sembla 
blés de $I5U 4 fiUUÜ. A notre «lemamle plu 
sieurs «irgueso.il uns a part et nous l«»s avons 
examines à lore.r. Toute* les l.oib's sont en 
novel noir. L'* soulllet» s*»ut eu caoutchouc 
Un (,.h ciel» sont un ivoire et le travail «-st so 
Inle la*» orgue» à bas prix manquent d'or­
nement. Il n'y a pas de panneaux en bois 
coûteux, mai* pour lu sonorif et la «luree les 
instruments de *b5 s.«mblt*ni aussi j«urfails 
«JUU tus pluscouumx.

De Washington nous sommes aile» fl la «ua- 
nulacturu *J« Br»«lgejA>.',. M Bcatty uu («os- 
«ude pas ia b4t»*»e ui le u*ucaui»me. Le» pro-

7___

nu nit ni ^ i
U arul ipprouvé p»r Mtrr l'Irrts

Vf que de Qiif^fi
U.iblié par A. CK > I ^ !'■ I

Gomme il a|*|*ert que des r ‘ ,
Gatéclusine non nutorisue* oui „
Di..... -, personnes «|u. « W
vendent sont inlorim-es «piell** I" 
venir l'objet «le |K>ursuile*

SOUS prHNNH, 10,000 Flf»

plrtirns.
On voudra bien ux|iédi»

les.
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